
Soyons des croyante
Portons jusqu’au rang supérieur de notre 

•'té une foi vive, éclairée, agissante, pour 

je ces sommets elle retombe en nappes de 

jjrcs profondes sur tout notre peuple,

Mgr Camille ROY

r* La bonne entente
Rien n’assurera mieux la bonne intelligen­

ce entre les deux races que leur contact, qui 
sera d’autant plus efficace que chacune d’elles 
parlera mieux les deux langues oficielles du 
Canada.

Lord BESSBOROUGH

Membre de l’A. B. C.[mnMÉJ5~-No 196

POUCE EXECUTE 
LE DECRET HINDENBURC

es bureaux des Socialistes nationaux sont visités. — 
En deux endroits, on ren contre de la résistance. — 
Membres mis sous arrêt. — Documents enlevés.

LES HITLERIENS PROTESTENT

ChlCOUTlMl, VENDREDI, 15 AVRIL 1932 Le muI Quotidien publia dame le diet let Chicoutimi. Lac-St*Je«a, Sagueory et Cbt/ltvoli

CHIMERE QUE
CETTE IDEE DE 

PAIX DURABLE

et Hoover
en tête

[w démocrates et les républi­
cains sc choisissent des délé­
gués. _____

LA LISTE

Washington. 1 5. — Spécial. — 
[’alignement des délégués aux con­
dom qui choisiront les candidats 
Ii Présidence des Etats-Unis 

ii» |? suivant, hier soir:
Délégués Démocrates actuelle- 

rn! choisis. 468; pour Roosc- 
It. 254; Pour Lewis, 50; Pour 
rid. 36: Pour Murray, 23; Pour 
ith, 1 ; Douteux, 104 ; Dclé-

actucllement

Adclf Hitler espère prendre la 
revanche, le 24 prochain.

APPEL ENERGIQUE

Bcriln, 15. — Spécial. — La 
police a visite 150 endroits de réu­
nion des troupes d’assaut des ro- 
cialistes-nationaux, hier, pour exé­
cuter le décret d’urgence du Prési­
dent Von Hmdenburg dissolvant 
cette organisation.

Life a rencontré de l’opposition 
en deux endroits seulement, où elle 
trouva des membres de l'organisa­
tion, en train d'enlever les docu­
ments. Ces membres furent mis 
sous arrêts immédiatement.

Les Hitlériens acccuscnt la poli­
ce d’avoir outrepasse scs pouvoirs 
en perquisitionnant dans les bureaux 
politiques du parti comme dans les 
bur eaux des troupes d'assaut. Le 
personnel aurait etc menace à la 
!>ointe du revolver à Munich et les 
députes fascistes au Reichstag au­
raient clé appréhendés «ci et là en

Rome, 15, — Un rapport de 
la commission du budget à la 
Chambre des députés recommande 
l’approbation des $119,000,000 
demandés par le departement de 
la guerre pour l’exercice 1932­
1933, et qualifie de “rêve éternel” 
l’idée d’une paix durable.

La victoire au cours des guerres 
futures, dit-il, ira à la nation la 
mieux organisée et capable de por­
ter l’offensive rapidement au coeur 
du pays ennemi.

Les chômeurs 
d’Auckland 

manifestent
Cent civils et 23 policiers sont 

blessés au cours d'une émeu­
te. qu'on ne peut apaiser que 
difficilement.

LES DOMMAGES

LA S. D. N. REJETTE •
L’APPEL DE LA CÜE

Les négociations de Skngh ai devront suffire pour ra­
mener la paix entre les d eux pays, 
donnée par Sir Drummo nd.

UNE VILLE MENACEE

La réponse

_j Républicains ............ .............. .. ^ _
J*». 4,,: P°ur Hoover. 389: du" Sénat'deTiambourg. 
Dur Norris. 1 1 ; douteux. II. • * *

il} personnes 
sont tuées par 

une exnloskm

Aucland, Nouvelle-Zélande, 1 5. 
—Spécial. — Des marins du H. 
M. S., Philomel, assistés par la 
police et des citoyens volontaires, 
qui furent assermentés à la hâte 
comme constables spéciaux,, ont 

Allemagne, ainsi que 20 membres pris, hier soir. le contrôle de la par­
tie centrale de la. ville, après avoir 

Une grande quantité de matériel a paisse une rude émeute déclanchée 
militaire a etc saisie à Darmstadt, par des chômeurs.

Environ 100 civils et 2 3 polici-

I okio, 15. — Sir Eric Drum­
mond, secrétaire général de la So­
ciété des nations, a informe M. 
U.-U. Y en, que la Chine devait 
chercher la paix avec le Japon par 
le moyen de négociations à Shang­
Haï et ne pas s’adresser à Geneve, 
suivant un télégramme de la déléga­
tion japonaise à Genève envoyé 
hier au ministère des affaires étran­
gères.

Le message fait savoir que sii 
Eric a déclaré à M. Factakc Sato, 
représentant du Japon, mardi der­
nier, que M. ^ en avait demande 
la veille la convocation de la com­
mission des dix-neuf aussitôt que

Tchang- 1 chéou est situé'sur la 
terre ferme en face d’Amoy. Tous 
les étrangers, la plupart des mis­
sionnaires, s’apprêtent à sc réfu­
gier à Amoy.

Le consulat anglais a demandé 
l’envoi d’une canonicre sur les lieux.

Le général Chang Chun, çoj- 
verneur de la province, sc prépare 
a résister à l’attaque des rouges. 
11 a réquisitionne les automobiles et 
les camions pour l'usage des troupes 
provinciales.

MALAISE

Shang-Haï, 15. — l^es dépê­
ches de la Chine septentrionale et

VICTIMES
D’UNE ERUPTION

VOLCANIQUE
Moscou, 13. — Une dépêche 

de Bakou à "Izvestia" informe que 
cinq personnes ont ôte tuées et pics 
d’une vingtaine, blessées par une 
éruption volcanique sur T île de 
Svinoi.

Le vapeur russe “Yakow-Zcvi- 
ne” aurait pris à son bord 18 per­
sonnes souf/rant de brûlures,

Svinoi est une petite île S’Jucc 
dans la Caspienne, au sud de Ba­
kou.

LA SESSION FEDERALE

possible pour 1 examen de la situa- dc la Mandchourie, parlaient hier, 
tion a Chang-Hai, sir Eric répon- j d’cffervcsccncc contre le nouveau 
dit à M. ^ en, au dire de M. Sato, gouvernement d la Mandchourie, 
que les Chinois devaient continuer à

HITLER ers furent blesses dans ers trouble*.

chercher un accord avec les Japo­
nais sur les lieux au lieu de faire 
appel à Genève.

VILLE EN DANGER

Pci-I *ing, 15. — L.cs commu­
nistes de la province de Fu-Kien 
convergeaient hier sur Tchang- 
I chéou et la ville est menacée de 

capture immédiate, suivant des in­
formations a l«i légation américai­
ne.

LES COUPABLES

On a fêté
l’anniversaire de 

la République

INCIDENTS INTERESSANTS
AU DEBUT DE LA SEANCE

Le débat sur le discours du budget se poursuit sans 
faire beaucoup de bruit. — Les interpellations sont 
plus intéressantes. — D es réponses qui ne sont pas 
compromettantes.

; LA COMMISSION DU TARIF
Ottawa, 

sentant. - 
débat sur 
mardi ou

14. — Do notre 
- On entend dire 
le budget va prendre fin 
mercredi prochain. Il va

Pendant que dans toute l’Espa­
gne de grandes réjouissances 
avaient lieu, l’ex-roi Alphon-

snns dire que cette rumeur n'a rien 
d'officiel, et qu'il peut parfaitement 
arriver que le débat sur le budget 
.se continue non seulement pendant 
toute la semaine prochaine» mais 
même au delà.

Le débat sur le budget entre 
maintenant dans le vague des ré­

lits et n'offre plus guère d'inté-

repre- j midi, a interpellé le ministre des 
que le ; Finances à o** propos. “Est-ce que 

le Gouvernement n'a pas l'intention 
de constituer la nouvelle Commis­
sion du tarif avant la conférence 
économique interimpérinlc?"

Le ministre des Finances, M. Rho­
des. n’a pas compromis le Gouver­
nement par sa réponse: “Mon ho­
nora b’/' ârr.i a bien trop d cxpcrien- 
ce parlementaire pour ne pas com­
prendre que le Gouvernement pren­
dra à ce propos une décision de la

rôt. Comme question de fait, quel- façon ordinaire.” 
ques incidents qui se sont produit. Qu'est-ce que cela veut dire au 
au début de la séance sont bien juste? M. Rhodes lui-méme serais 

, plus intéi ante que les discours probablement fort en peine de l'ex-
se s est confine dans la solitu- qui ont etc prononcés ultérieure- pliquer Mais la rép n de M. Rho­
de de Fontainebleau.

A PARIS

1 okio, 15. — Le journal “Asa- 
hi" annonce l’arrestation d’un Chi­
nois à la suite du tragique déraille- Par 
ment en Mandchourie. ! pl°

Le “Jiji Shimpo” attribue la rades, des discours et la musique 
catastrophe à des irréguliers bol- \de* fanfares. Ic premier anniversaire 
chcvistcs. ! de la chute de la dynastie des Bour-

D’autrcs dépêches parlent de l'a- j bons et de la fondation de la sc* 
nimositc de l’armée japonaise, de ! condc République, fermement

Madrid. 15. — Les millions de
républicains espagnols ont fête hier

. danses populaires, des dc­
l i nuanuii uccs muiuiA fini • i»i juui iu

.T.ts pyrotechniques, des p.v ; I>auharnnIS corporation. I Gou-
1 -, _______ _ . ___________ •___

ment.
Il y a un peu plus de trous se- 

manies, le 22 mars exactement. M 
Mackenzie King, député libéral de I 
\ ancouver, inscrivait au feuilleton î 
une question relative aux garanties 
que le Gouvernement fédéral a four­
nies aux banques, qui ont consenti ! 
les crédits nécessaires à la conti­
nuation dos travaux entrepris par la

"Le 24 avril sera le jour de. la des magasins furent pillés et des 
revanche", a déclaré hier Adolf dommages pour au moins $500.- 
Hitlcr à scs partisans dans une de- ont etc causés.

Mandchourie
pays”.

contre un certain

nonciation du décret licenciant tes 
troupes d’assaut.

Le 24 avril est la date des elec­
tions'll la diète Prusse et de que!- 

j ques autres Etats. Les nazis, dé-
f • % î • • I • # • i .*11 1

Les rmeutiers ont pille plusieurs 
magasins.

Le maire a lancé un appel aux 
citoyens les exhortant à concourir 
au rctabliscmcnt de l’ordre.

Les désordres éclatèrent au cours

LES EPOUX LINDBERGH

ne violente explosion.

un Incendie

Columbus. Ohio, 13. — Spécial.— 
u moins cinq personnes ont trou- 
la mort, hier, quand une terrible 

piosion a ravagé le “State Office 
iilding ’, hier. Cette construction. 
r.t le coût a été de six millions, 
• ensuite visitée par l’incendie, 
wt tm côté do cct édifice en rnar- 
t de 13 étages a été arrachée.
Une centaine de personnes étaient 

ü travail au moment de l’explo- 
wi que l'on croit avoir été causée 
r une accumulation de gaz d'e- 
uts qui se seraient infiltres dans 
rez-df-chaussée.
Lpxpîosion fut tellement forte, 
«• les lourdes portes de bronze de 
façade furent arrachées de leurs

i édifice très coûteux est sé- [?'>, à I1'«,e?,ion prewdentielle Ju 
rieusement endommagé à Co- chercheront « sc reprendre | JW parade de protestation ern-
lumbus Ohio à la suite d’u- j* * 0 > cnir a maJor,tc a ccs 'c8ls *! tre la réduction des traitements des

Le chef socialiste national re­
mercie scs camarades de leur zèle, 
de leur discipline et de la confian­
ce qu’ils lui ont montrée pendant 
les années de croissance du mou­
vement fasciste.

"Notre réponse à ce dernier 
coup de désespoir du présent régi­
me ne sera pas une parade, mais 
un geste radical cl final, dédira 
Hitler. Le 24 avril sera le jour 
des représailles.

Il invite scs fidèles à dédoubler 
d’efforts pour faire triompher la 
cause fasciste nu cours de la cam- j
pagne électorale. L t f ! ’ .
, "Tant que je vivrai, conclut-il, La foule a acclame le premier

éta­
blie «à l’heure actuelle dans un pays 
qui a connu plus de transformations 
sociales et politiques qu’aucun au­
tre, sauf la Russie. Des escadrons 
d'avions jetèrent des fleurs sur les 
foules, hier malin. Los deux im­
menses arènes de Madrid fuient le

vernemont n’a pas encore répondu, 
bien qu a plusieurs reprises, des dé­
putés oppositionnistes soient reve­
nus « la charge.

Une fois de plus, hier après-midi, 
M. Mackenzie a demandé au pre­
mier ministre s’il entend répondre 
bientôt. Le premier ministre a dit 
qu’il pourra probablement faire une 
déclaration des lundi prochain. En 
tout cas, il fera la déclaration que 
tout le monde attend des qu'il aura 
obtenu certaines informations qui 
lui sont nécessaires.

“Le Gouvernement, dit M. Ben-
theâtre de célébration musicales, et nett. va consacrer toute la journée)

fonctionnaire*. Une bande de chô­
meurs s’unit aux manifestants dans 
le centre des affaires de la ville et 
déclancha les troubles.

M. Tardieu
de retour 

à Paris

Ils font remarquer que le secret est nécessaire pour la 
réussite des recherches f aites par les détectives. — 
Tous les principaux pers onnages sont silencieux.

LE TRAVAIL SE CONTINUE

des danses générales doivent ter- de samedilà celle affaire. Il iv nou 
. , . ° , a pas été possible, depute que 1

miner la journée. j Beauhamois Pcwr r Corporation
A FONTAINEBLEAU .......... .. ”

Fontainebleau, I?.
Alphonse XIII d’Espagne

. la s
Beauharnote Power Corporation ri i 
non pas la Beauhamois Light, Heat | 
and Power, nu premier avril dor- 1 

. , .'nier, a pu rencontrer le paiement* 
L cx-roi | des intérêts de ses obligations de 
a passé seconde hypothèque, d’obtenir les

u néoos-!

GO.s n en est pas moins très parle­
mentaire. C'est parlementairemonb 
nuageux et obscur.

A PROPOS D’“INSIDERS’*
Dans son discours do mercredi n- 

près-midi. M. C -B. Howard, dépu­
té libéral, de Sherbrooke, en par­
lant du récent emprunt de conver­
se n du Gouvernement, avait laissé 
entendre que des gens bien Infor­
mes. des “insiders”, n'avaient pas 
voulu échanger leurs obligations 
anciennes pour des obligations du 

I dernier emprunt fédéral.
M Rhodes, ministre des Finances, 

est revenu là-dessus hier. “Le dé­
puté de Sherbrooke, dit-il, en a 
trop dit sans en dire assez. S'il no 

i peut prouver*ses avancés, qu’il rcti- 
re ses paroles.”

M. Howard n’était pas alors pré­
sent. en CAnmbre. M. Rhodes a dr- 

i mandé à M. Ernest Lapointe do 
' mettre M. Howard au courant. M. 

Howard n’a pas la réputation dé­
parié: h tort et à traversT TT n’èSt4 
pas Impossible que cette affairo
xironnr» « * •*

LES

M.

FONCTIONNAIRES DES 
POSTES

h>
la journée sur le terrnin de golf, en informations qui nous sont

i j. ;...... saircs pour faire une déclancompagnie de I cx-reinc et de leurs j ^}iaî

ÇA et LÀ

1ES CONDITIONS 
AGRICOLES 

DANS L’OUEST
Montréal. Qué., 15. -- Spé- 

au Progrès. — Le premier 
'pport du service de l’agriculture 

^nadicn National, émis au­
, Lui, mande que les conditions 
u !0‘ dans les provinces des Prai- 

r:s ont rtc gr.indcment améliorées 
îir,jS cbutcs de neige en avril. II 

cluc cette année le sol ne 
jira Pds du manque d’humidi- 

^ Il est encore trop à bonne heu- 
I pour connaître le nombre d’acres 
H seront ensemences.

L: rapport mentionne aussi le 
N que le froid actuel dans le Ma- 
pha détruira probablement les 
|U s *a,8*Js par le grand nombre 
f' Mu^r*llcs, qui infestèrent ccrtai-

s parties de cette province l’an 
Bfn»er.
U fermiers de 1 Ouest s’occu- 

^avdntagc de l’élevage des 
Hauf lc, apport dit qu’il sera 

c plus de trèfle au cours de la
l°cnaine saison.

“PROBATION
_ _ _ DU JAPON

«ss n-
iqq nav^r do d^r,arn^nicnt. que
fr|nçi-s rr l° lVnit qUC ICS P,ans
bon. Ct amèrlcains avalent du
Itzbdl 2?férenc* S CSL ajournée à 
k 3ocie / JjCrmctLre au Conseil de 
Un UpDort ri? Nntions d’examiner 

*ur la comïià de toan-WcenSc011 dGS natl0ns dC

l^rrii keteoroiogioui
llHx, * hiurent — Froid; nui-

je vous appartiens et vous m appar­
tenez. Vive le mouvement socia­
liste national! Vive l'Allemagne!’’

Un bon nombre de bureaux fas­
cistes ont etc fermes et des cen­
taines de Nazis ont etc arrêtés au 
cours de raids exécutés par la poli­
ce sur l’ordre du gouvernement.

ministre de France, à son ar­
rivée dans la Capitale.

En Angleterre, en France, en Al-f 
lemagne, partout, on cher­
che.

LES BILLETS
--------- . I New-York, 15. — Lc plus grand

Hopewell. N.-J., 15. — Spécial.— désastre .sur mer qu'on ait connu 
La nécessité du secret autour des ef- « dans 1 histoire est survenu le 14 a- 
lorts conduits par les détectives Vrll 1912, lorsque lc “Titanic” frap- 
pour retrouver le bébé Lindbergh a pa une banquise ct coula a\cc 1,613

Christiana. Il 
compagnie de 
quelques amis.

a
son 

Un

diné à I 
épouse

. n, . ------ mbre. Si nous pouvons règle.
fuies. 1rs princesses Bcatnc ct toute l’affaire .samedi prochain, j'ai

— l'intention de faire une declaration 
en Chambre dès lundi.”

11 est évident que cette affaire d(
- # t , . , la Beauharnois tracasse le premier

claré que 1 cx-roi était dans lc mcil- ministre. Depuis des semaines, cha­
leur état d'esprit possible et ne prr- que fois que des députés de l’oppo­

sition l'interpellent* à ce sujet, il 
promet des explications, une décla­
ration, un “statement”, comme il

Woodsworfh. député fravaiU 
de Winnipeg, a interpellé ic 

mvernrm.-.t à propos d’une lettre 
déclaration on 1 que* lc ministre des Postes. M. Sau-

aris, en 
ct de 

intime a dé-

gardc à l’anniversaire du

COOPERATION

ON RECOMMANDE 
QUE LES VALEURS 

SOIENT RACHETEES
Leipzig. 15. — La lutte que 

font depuis 10 ans les financiers 
allemands pour forcer le Reich à 
racheter les obligations émises par 
les colonies allemandes d'avant- 
guerre a fait un pas de plus hier, 
alors que la Cour Suprême a référé 
cette cause a un tribunal de juridic­
tion inférieure, en recommandant 
que ces valeurs soient rachetées 
dans la proportion de 25 pour cent 
de leur valeur.

Cela signifie que les détenteurs 
de ccs obligations perdront 75 pour 
cent de leurs placements. La Cour 
suprême a décide que la loi alle­
mande de revaloriser permettait le 
rachat de ccs obligations des an­
ciennes colonies à 25 pour cent de 
leur valeur, vu que le Reich s'est 
porté garant de ces emprunts au 
temps où ils furent faits.

M. ALB. GUAY
DANS LE DEUIL

M. Albcric Guay, voyageur de 
commerce dans notre région, a eu 
lc malheur de perdre, ce matin, une 
de scs filles, dans la personne de 
Mme Alphonse Lecours, née Marie- 
Antoinette Guay. M. Lecours est 
marchand de Lévis.

Toutes nos sympathies vont à no- douanière danubienne proposée, du 
tre concitoyen cruellement éprouvé j désarmement ct de la question • 
par ce deuil. 1 d'Extrême-Orient,

Paris, 15. — Le premier ministre 
de France. M. André Tardieu, est 
arrivé hier à Paris, revenant de In 
conférence sur le désarmement 
mondial tenue à Genève. Il doit 
avoir un entretien aujourd’hui nu 
Quai d’Orsay avec lc secrétaire d’E­
tat américain Stimson.

M. Tardieu paraissait fatigué 
lorsqu’il est arrivé à Parte. Des fou­
les considérables l’ont acclamé tout 
le long des rues qu'il a suivies pour 
se rendre au ministère des affaires 
étrangères.

Plus grande cooperation

L’on s’attendait hier à Paris à une 
plus grande coopération entre la 
France et les Etats-Unis pour la so­
lution des problèmes mondiaux 
comme résultat de la visite de M. 
Stimson. le secrétaire d’Etat amé­
ricain, arrivé nu Havre à l'aube, ce 
matin. Lc premier ministre de Fran­
ce. M. André Tardieu, doit avoir un 
entretien avec M. Stimson ct avec 
l'ambassadeur des Etats-Unis. M. 
\Yflltcr-E. Edge, aujourd’hui même.

Les Français voient une signifi­
cation spéciale dans la présence à 
Genève de M. Stimson: du premier 
ministre britannique, l’hon. Ramsay 
MacDonald ct du chancelier Brue- 
ning d'Allemagne. Avec l’arrivée de 
MM. Tardieu ct Dino Grandi. d’Ita­
lie, il y aura une réunion des mê­
mes hommes d'Etat qui ont accorde 
une olde financière temporaire à 
l’Allemagne au mois d’août dernier.

Les journaux français voient dans 
la visite de Stimson le résultat d'u­
ne longue série de développements 
diplomatiques, y compris l'arrivée 
d’Andrcw-W. Mellon comme am­
bassadeur américain en Grande- 
Bretagne. ainsi que l'échange de vi­
sites entre les ambassadeurs amé­
ricains a Berlin ct à Parte.

On s’attend à des suggestions con­
crète au sujet des dettes ct des 
réparations, au sujet do l’union

été réaffirmée, hier soir, dans une 
déclaration personnelle du colonel 
Lindbergh et de Madame Lindbergh 
aux journaux.

New-York. 15. — Les négociations 
se continuent, autour du lils enlevé 
du colonel Lindbergh, mate elles 
sont entourées du plus grand secret 
tandis que les recherches do la po­
lice, en Amérique et on Europe, 
deviennent de plus en plus Intenses.

Le Dr John-F. Condon, le “Jaf- 
sie” des petites annonces, continue 
scs voyages mystérieux et. à toutes 
les questions donne cette invariable 
réponse: “J’espère toujours.”

La police de l’Etat de New-York 
a suivi une myriade de pistes, dans 
l’espoir de retracer le chemin par­
couru par un billet de $20.00 qué 
l’on a reconnu comme faisant partie 
de ceux qui ont été donnés en paie­
ment de la rançon exigée du colo­
nel. Ce billet avait été mis en cir­
culation moins de 48 heures apres 
réception par les ravisseurs.

Un billet retrouve

Il a cté trouve dans les poches 
de David Isaacs, par son épouse, 
anxieuse du sort de l'enfant qui re­
gardait par hasard lc numéro des 
billets de banque que possédait son 
mari. Celui-ci avait reçu ce billet 
d'une succursale de la banque d’é­
pargne d’East River. Le dépôt en 
avait été fait lc 4 ou le 5 avril. On 
notera que la rançon fut payée le 
2 avril.

A Halifax, la police recherchait 
toujours Harry Fleischer, un ancien 
membre de la bande “pourpre” mais 
on semblait accorder peu d impor­
tance à ce personnage dans l’affai­
re Lindbergh.

Hier, les recherches sc conti­
nuaient encore à Londres, à Glas­
gow, à Birmingham, à Amsterdam, 
Barcelone, Berlin, Harbourg, Ville- 
franche, Rotherdam et La Haye.

Le major Charles Scocffcl. de la 
police de l'Etat de New-Jersey, s’est 
xendu hier à Vienne, cherchant tou­
jours un moyen de résoudre ce mys­
tère d’enièvement.

Put réel mystérieux

Il y eut un moment d’activité ex­
traordinaire & Englewood, où sc 
trouve la demeure de Mme Dwight- 
W. Morrow, la mère de Mme Lind­
bergh. lorsqu’nrrivèrent deux auto­
mobiles de la police de l’Etat du 
New-Jersey, hier matin. Le colonel 
H.-Norman Schwartekoff a donne

passagers.

Melbourne. 15. — Lc gouverne­
ment de Victoria a autorisé la dis- ! blcau ct 
solution du gouvernement travail- i c_|:lllfir 
liste, défait mercredi a la Législa- j . .
turc par un vote de non-confiance. au Pa‘ais 
Les elections générales auront lieu leur présence et ont 
le mois prochain.

naît pas 
jour.

Paris. 1 5. — Les ex-souverains 
d’Lspagne ont quitte Paris préci­
pitamment mercredi. Ils y étaient 
arrives lc jour même, et les royalis­
tes sc proposaient de (aire une peti­
te fête en leur honneur, mais ils 
ont repris le chemin de hontaine- 

se sont confinés dans la 
Les nombreux visiteurs 
n’ont pas etc admis en 

dû se conten­

ds en anglais, mate lc statement ne 
vient pas.

LA COMMISSION DU TARIF
L’an dernier, M. Emnett faisait 

voter par sa majorité parlementai­
re un bill qui l’autorise a constituer 
une nouvelle Commission du tarif. 
Ce bill, devenu loi, n'en est. pas 
moitié reste lettre morte. M. Ben­
nett n’a pas encore nommé les 
membres de crtt/' commission.

il . resser à tous les fonc­
tionnaires de son ministère, les In­
formant qi: te auront a travailler 
pendant un plus grand nombre 
d’heures, mais sans recevoir de re­
muneration additionnelle. Le mi­
nistre dos Postes n’était pas en 
Chambre, quand M. Woods wort h a 
fait son interpellation. Lc premier

I c f o |4lf nn’ll <i t'.if'n 1 *• I.»v A ■*• » ». i* V** U ' | • • il 4 • »| U I '4 1

me une copie de la lettre en ques­
tion Il parlera de la chose à M. 
Sauvé.

LE DEBAT SUR LE BUDGET
Quant au débat sur le budget, il 

n’a donné lieu, hier, a aucun dis­
cours cl importance. M. Picket, dé­
puté conservateur de Brome, Mis- 
sisquoi, a demandé au Gouverne­
ment d’aider la culture mixte et, 
l'industrie laitière.

Lc débat sur le budget se conti*

Melbourne. 15. — Le premier mi­
nistre Joseph-A. Lyons, a annoncé 
hier à la réunion des premiers mi­
nistres que le déficit budgétaire de 
1*Australie pour l'exercice 1932-33 
sera probablement de quelque 21,­
000.000 de livres.

ter de signer le livre d'hôtes.

L’n dîner donne à l’ambassade 
d’Espagne à Paris a réuni quelque 
80 personnes pour fêter l'anniver­
saire de la République.

Genève, 15. —• Il a été appris de 
bonne source, hier que la Turquie 
est prête à devenir membres de la 
Société des Nations ct qu’une invi­
tation lui sera probablement adre^- 
icc cette année.

Londres, 15. — La Chambre dos 
communes a été saisie d'une péti­
tion signée par 50.000 émigrés nés 
en Angleterre qui demandent la per-

LE COUT
DE LA VIE

EN RUSSIE

d. Ernest Lapointe, hier après- nue cct après-midi.

i

Moscou. 15. — La spéculation et 
le manque de réserves ont fait bon­
dir lc prix du savon Jusqu'à $2.50 la 
barre, soit 1.000 p. c. de plus que le 
chifrrc légal. Lc gouvernement lul- 
méme est forcé d’acheter du savon 
chez les fournisseurs particuliers,

mission de quitter 1 Australie pour qU*u réprimande volontiers et me-
rntnnrnnr 1*. . • * . ....retourner dans la mèrc-patric.

Mme N. BELLEAU 
EST DECEDEE 

_ _ _  A LEVIS
Levis. 15. — La population de 

Levis apprendra avec un vif regret 
la mort de Madame Eîtec Labadie, 
épouse de feu M. Narcisse Boileau, 
ancien employé du Département des 
Douanes.

Madame Boileau était Agée de 72 
ans. Elle était la mère de M. Narcis­
se Boileau, Trésorier de la Cite de 
Lévis et de Madame J. Et. Dussault, 
épouse de m. le Dr Dussault, ex-dé­
puté fédéral du Comté de Lévis. 
Elle est la soeur de Mademoiselle 
Gcorglnnna Labadie et la belle- 
soeur de M. le Juge Isidore Boileau 
de Lévis ct de Madame Eusèbe Boi­
leau. de Québec.

des explications au sujet de cette 
visite, mais le but réel de cette ex­
pédition restait un mystère.

La rumeur voulait que le colonel 
Lindbergh fût à New-Jersey. Per­
sonne ne l’a vu quitter sa demeure, 
mais ceux qui l’ont appelé au télé­
phone ont reçu la réponse qu’il 
“n'etait pas disponible.’' *

naee de prison, mais il n'a pas en­
core devise de moyen de mettre fin 
à pareil état de choses. Le savon de 
buanderie qui se débité d’ordinaire 
à 20 kopens (environ 10 cents) se 
détaille maintenant sur les marchés 
privés à 5 roubles (environ $2.50).

On a beaucoup manqué d'oeufs 
aussi cct hiver, et ils se sont vendus 
à 80 kopens l’oeuf (soit environ 40 
cents) : même à ce compte la re­
serve n’a pas etc suffisante.

ANNIVERSAIRES
DE NAISSANCE

D’ALLEGEANCE FACULTATIF
Des travaillistes anglais ap puient le mouvement lancé 

par McGovern et sont fa vorabîes à la suppression 
du serment obligatoire d’a' 'j?ance.

LA QUESTION DE LTRLAN DE
Londres. 15. — L'aile gauche tra-fcoup d’intérêt dans la capitale. Tl 

vailllste, ou parti travailliste indé- j a déclaré son Intention de conférer 
pendant, appuie le mouvement lan- avec le premier ministre Ramsay 
ce par John McGovern, l’ardent dé- MacDonald ct le secrétaire des do- 
puté de Glasgow, pour faire dispa- j minions, J.-ÎT. Thomas. On croit 
raitro le serment d'allégeance pour j que sa visite est en relation avec 
les membres de la Chambre des . la dispute engagée, bien que dans 
Communes et îes fonctionnaires de ! î es mflieux officiels on nie qu’il soit 
Grande-Bretagne. | question de modifier en quoi que co

James Maxton, David Kirkwood soit le status actuel de l’Irlande du

Londres, 15. — Deux membres 
de la famille royale ont célébré, 
hier, leur anniversaire de naissan­
ce, à l'étranger.

La princesse Béatrice, tante du 
roi ct mère de l’ex-reine d’Espa­
gne, a eu 75 ans hier. Elle est 
présentement à San-Remo, Riviera 
italienne.

Le comte d'Afhlone, frère de la 
reine Marie, est âgé de 58 ans. 
Il est en voyage en compagnie de 
son épouse, la princesse AJice.

ct George Buchanan sont parmi les 
travaillistes de gauche qui appuient 
la proposition McGovern. Celui-ci a 
l'intention de demander à la Cham­
bre des Communes, le 20 avril, la 
permission de présenter un bill ren­
dant le serment d’allégeance facul­
tatif et établissant une affirmation 
alternative ou un serment d’allé­
geance “au peuple.”

McGovern explique qu’l! voulait 
s’objccter au serment d'allégeance 
lors de sa réélection dans une divi­
sion de Glasgow en octobre dernier. 
C’était un acte de “parjure public” 
de sa part mate dit-il, finalement, 
il prêta serment en faisant “des res­
trictions mentales.”

Londres, 15. — On affirme que 
plr Herbert. Samuel, secrétaire d’E­
tat, a déclaré «à lord Craigavon que 
la rumeur à l’effet que la Grande- 
Bretagne offrirait i’Ulster à De Va­
lera en retour de sa renonciation 
à ses aspirations républicaines était 
tout simplement "fantasque ct in­
vraisemblable.”

L’arrivée soudaine à Londres du 
vicomte Craigavon. prcAnier ministre 
de l’Irlande du nord» a soulevé beau-

nord ou d'employer l’Utetcr dans Ira 
négociations entre la Grandc-Bre- 
ta'xne et l'Etat libre d'Irlande.

Manchester, 15. — Dans nn? en­
trevue accordée au “Manchester 
Guardian”, David Lloyd George a 
déclare appuyer la politique de fer­
meté adoptée par lc secrétaire des 
dominions. J.-II. Thomas, daxxs la 
dispute anglo-irlandaise. M. Lloyd 
George, qui a joué un rôle de pré­
pondérant dans le passage des lois 
du Home Rule en 1919-20 et la trê­
ve de 1921, croit que “l’Etat libre 
aurait mauvaise grâce à se disputer 
avec la Grande-Bretagne sur un su­
jet qui n’implique rien de l’essence 
même de la liberté. Si De Valera 
persiste dans cette attitude, il fau­
dra- renoncer à tout Jamais à la 
conciliation du nord et du sud de 
l’Irland?. que la politique de Cos- 
grave avait préparée de longue 
main." La Grande-Bretagne s’est 
montrée généreuse, d’après lui, dans 
la question des annuités de terres, 
ct -l’Etat libre d’Irlande ferait fi­
gure de cynisme et d’ingratitude s’il 
gardait pour lui ce qui revient do 
droit a l'Angleterre,”

f i
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U l’y > qu’un droit à l’abri du raisonnement, c’eit le 

jjrio. Quand les lois ne découlent pas de là, elles 

eBt de la f°rce ou l'*,*uce> et une aulre force, 

|Btre astuce en font bientôt raison.
* Louis VEUILLOT

•*»l»

•%

Lorsqu’on a l’esprit tranquille par la jouissance dn
i ' » ’ •

vrai bien et par la joie d’une bonne conscience, comme 

on n’a rien d’amer eu soi, on ajje la douceur pour les 

autres.
' BOSSUET
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En prière [fae ]e|(re de Jonquière en
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U presse.... . .
Tous ces journaux, tous ccs journaux qui chaque jour se

I t dans le monde . . en Amérique du Nord, en Amérique
V j cn Europe, en Chine, aux antipodes, partout ! Dans tou-
|es langues, sous tous les titres! de toutes les nuances. Pas

ille de quelque importance qui n’en édite un ou plusieurs.
Faites le total, ils sont légion !
Compter lcs ouvriers qu’ils emploient, quelle armée! 
Considérez le papier qui a servi pour un seul jour, c’est

se montagne ! _ . '-ri ir
ç0n3cz aux capitaux qui sont engages, voila des millions

Jcs centaines de millions. .
Additionnez maintenant le nombre des abonnes, de ceux

• chaque jour reçoivent et lisent un journal!
* Que de moyens mis cn oeuvre! quelle force aussi, quelle
(midablc influence !

U roUti\c qui imprime les feuillets du journal n’a pas 
-i de tourner que déjà il s’enlève, les vendeurs le crient sur 
"rue*, les porteurs le distribuent, les dépôts s'approvisionnent; 
^este est déjà partie, les villes, les villages, les campagnes 
|ccs au bout de quelques heures déjà le distribuent à leur

On le trouve au restaurant, à l’hôtel, dans les gares, sur 
chemins de fer, dans les maisons particulières; on vous Ta 

[fat. on est venu vous le porter.

Le voici avec scs nouvelles, avec ses annonces, avec ses 
tins, avec scs renseignements, scs opinions, scs manières de

Vous ne pouvez vous empêcher de jeter un coup d’ocil, de 
îrcourir les titres, tel détail pique votre curiosité, vous lisez, 
iü ou encore vous avez hâte de savoir tel chiffre, tel re­
stât: il vous intéresse de savoir que dit la politique, le sport, 
marché, comme va la paix, comme va la guerre; votre can­
ut sera-t-il clu? le programme qui vous est cher sera-t-il a­
pte? Et Fu Manchu et Petit Jean? Ici une conférence, un 
ccndic. un départ; là, un meurtre, une pendaison, une émeute, 
tremblement de terre, un naufrage, et le reste, et le reste . . 

Dieu sait si le reste cn couvre grand!

Vous ne pouvez vous empêcher de lire, votre famille lit de 
icmc, votre voisin de même et la famille de votre voisin; tout 
monde lit le journal, le monde entier est abonné!

Le journal est devenue une habitude, qu'on a prise sans 
«douter, mais qui est maintenant entrée dans la Nie; c’cst une 
iiriturc dont on ne peut plus sc passer, un besoin, une curio- 

î! devenus comme instinctifs. Que voulez-vous, c'est si simple, 
commode; chacun aime à savoir, à être au courant; la gazette 

nit tout cela. El puis, il y a dans ce bas monde tant d'autres 
oses à faire . . cju'cn n'a plus nulle part le temps de penser, 
oici la pensée toute faite qui vous arrive, vous n’avez qu’à pren- 
c! Elle s'absorbe cn un clin d’ocil. V ous cn avez pour vingt- 

tre heures, le lendemain viendra une autre dose, et le jour 
après, et tous les jours de l’année.

La pensée du journal transportée quotidiennement dans tous 
foyers, pénétrant partout, s’insinuant, s’imposant à force 
persistance, est devenue la pensée du monde; les idées du 

urnal, scs idées; les amours et les haines du journal, scs a- 
urs et scs haines; les préoccupations du journal, scs prcoc- 

ipations. -
L’opinion du journal est devenue l’opinion du monde.

Et l’opinion est reine.

La cathédrale, mercredi malin, 
était remplie de fidèles recueillis, et 
l'cglisc du Sacré-Coeur du Bassin 
regorgeait d'ouvriers, chrétiens con­
vaincus de trouver, au pied du Ta- 
bernacle, lu véritable solution de 
leur angoissant problème.

Dans les allées, le fJot des assis­
tants débordait autour des bancs oit 
toutes les places étaient occupées.

Le pauvre comme le riche était 
là, celui que la crise avait moins 
touché. comme celui qu'elle avait ré­
duit à la misère.

Le spectacle était imposant. . .
Au choeur, où le clergé entourait 

le célébrant, on venait d'entonner le 
Sandus, et la foule s'agenouillait 
pour assister pieusement à ce mo­
ment sublime du saint sacrifice de la 
messe, et s'unir plus intimement à la 
prière de ccl autre Christ.

De tous l's coeurs, il semblait 
qu'on Voyait monter une supplica­
tion ardente, un acte d'abandon à 
’ divine Providence.

ht quand la cloche sonna pour 
indiquer l'élcVation, on aurait dit 
que, sur cette foule, passait une va­
gue d'espérance qui faisait incliner 
les têtes et mettait au coeur une con­
fiance plus grande.

Un rayon de soleil, qui avait 
percé le gris du ciel, sc jouait alors 
sur les dalles du choeur.

Le spectacle était touchant. . .
J out le malin, ic prêtre avait 

distribué à la sainte Table le Pain 
de vie, le Pain eucharistique.

ht tout le long du jour, on pour- 
suivit, au pied de l'Ostensoir, l'ac- 
lion de grâces de h communion du 
matin.

Comme cn un jour de Jeudi 
saint, d une église à l'autre. les en­
fants des écoles cl nombre d'adora­
teurs allèrent visiter Celui de qui 
doit venir le salut.

Jamais on a fait ainsi violence au 
ciel, jamais on ne s’est ainsi senti si 
faible et si pauvre.

C'est que le peuple, abreuvé de 
souffrances, cn est à son Cclhséma- j 
ni. ci que devant le Calice rempli 
de l'amertume de scs fautes, il dit 
avec le Christ: "Père, s'il est possi- 
hic, que ec calice s'éloigne de moi." |

Et s'il est vr que le spectacle [ 
de ce peuple courbé sous le fardeau 
de la misère * touché plus d'un as­
sistant. comment r;c loucherait-il pas 
Celui dont le coeur est toute bonté 
et tout amour?

marge d articles sur la pulpe

CARTES PROFESSIONNELLES
Architecte Dentiste
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Nous recevons de Jonquièrc la 
lettre suivante;

Jonquièrc, 9 avril 1932 
M. Dominique Bcaudin, Rédacteur. 
“Le Progrès du Saguenay” , 
Chicoutimi. P. Q.

N

Monsieur le Rédacteur,
La question de la réouverture des 

usines de la Ville de Chicoutimi re­
tient l'attention de la population 
saguenayenne. J ous sympathisent de 
grand coeur au malheur qua valu 
aux Chicoulimicns la fermeture de 
ccs usines; tous espèrent et souhai­
tent ardemment leur réouverture. 
C’est dire que tous comprennent 
nue la Ville de Chicoutimi et le 
journal régional, "Le Progrès du 
Saguenay”, fassent de leur mieux 
pour seconder les efforts des promo­
teurs de la réouverture.

I outefois. M. le Rédacteur, 
l’impression crcce par les articles- 
parus dans le “Progrès” sur cette 
question, et notamment par celui 
du 7 avril, est que !c sort de toute 
la région est intégralement lié à ce­
lui de la \ illc de Chicoutimi. On 
semble oublier en effet, dans ccs 
articles, qu'il existe dans la région 
d'autres villes; que ccs villes ont 
des industries indépendantes de 
celle de la ville de Chicoutimi; que 
ccs villes s'administrent par elles- 
mêmes. puisqu’elles ont des Con­
seils municipaux particuliers et. . . 
des obligations financières, dont 
n’est nullement responsable la Ville 
de Chicoutimi. Or. je ne sache pas 
cjuc la non réouverture de vos usines 
affecte cn quoi que cc soit, à Jon­
quicrc et à Kcnogami, la marche 
des moulins de la Cie Price, dans 
lesquels l'activité renaît, lentement 
si vous voulez, mais enfin elle re­
naît. I! s'ensuit neanmoins que le 
crédit de ccs villes t plus affecté, 
qu’elles ne le méritent, dans l’esprit 
des lecteurs du "Progrès” de la ré­
gion et de l'cxtcricur.

En toute justice, et en un temps 
ou un optimisme de bon aloi doit 
prévaloir, nous avons cru cette mi­
se au point nécessaire.

Espérant, M. le Rédacteur, que 
la présente sera publiée dans votre 
journal, et vous remerciant de votre 
hospitalité, je me souscris.

Votre obligé,

André DÔRION, O.D,

N.,d. I. R. — 11 a toujours rtc 
de politique au "Progrès" de don­
ner à toutes les opinions chance de 
s'exprimer. Nous n’avons donc pas 
craint de publier la lettre qui précè­
de dans les termes mêmes où elle 
nous a été adressée et nous remer­
cions Fauteur de sa pondération en 
le félicitant de l’intérêt qu’il porte 
au bon renom de sa \il!c.

Jonquièrc et Kcnogami revivent, 
nous dit-il, grâce au fonctionnement 
plus normal des fabriques Prier. 
Nous nous en réjouissons pour ccs 
deux villes dont le sort ne saurait 
nous être indifférent et nous croyons 
que toute la région, même Chicou­
timi. se ressentira de leur aisance 
ou de leur prospérité.

S il était fonde que certains ar­
ticles ici publiés ont pu nuire à leur 
crédit, nous serions tout le premier à 
le regretter. Et dans cc cas. M. 
Dorion, qui doit savoir cn quelles 
conditions travaille le journalist*', 
doit se rendre compte qu’il y a là un 
effet ni prévu ni voulu.

M ais — endurcissement ou im­
penitence! — nous persistons «à 
croire que nous n’avons guère "af­
fecté le crédit” de. Jonquicrc et de 
Kénoeanu. Des articles parus sur 
la pulpe, aucun ne mentionne les 
noms de rc« ville*, pas même crlu' 
clu / avril. Nous affirmons que m 
les fabriques d • Chicoutimi et de 
Val-Jalbert n'ouvrent pas leurs 
portes. Chicoutimi sc trouvera dans 
une situation presque désespérée et 
que la région s’en repentira. Nul, 
crovons-p.ous, n’y contredira.

Cette ville a été longtemps consi­
dérée comme la capitale du Sapuc- 
my sans préjudice pour ses cadet­
tes; elle contient 1 évêché, un vaste 
séminaire, un ombell^at, u^e cco*c 
normale, un hôpital. le palais de 
justice, institutions a*$rz régionales, 
on l’admettra; elle jour un rôle a«- 
scz important dans le commerce; 
«on marche n'est pas le moindre au 
Saguenay; quand ses industries opè­
rent. nombre de travailleurs, ici et 
ailleurs, peuvent s’employer, cl tou­
te la classe agricole s’en trouve 
mieux. N est-ce pas assez pour di­
re que tout I ordie économique ré­
gional sc trouverait ébranlé nar la 
ruine de Chicoutimi et qu’elle en­
traînerait même des perturbations 
d'un autre ordre?

Quant à l'optimisme, nous en 
sommes. Et pour nous, il consiste à
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Plombiers

Aussi U finance a-t-cllc compris l’importance clu journal; 
P* Y a consacre des capitaux qui semblent extravagants, mais 

lui vaut davantage; il lui permet d’operer scs combinaisons 
il rapporte cent pour un.

La politique a compris l'importance du journal; c’est lui 
pi gagne les votes, qui dispose les esprits, qui ruine l’advcr 
llre’ kit marcher les foules, c'est lui qui assure le pouvoir.

Le mal, l'irréligion, l’erreur ont compris l'importance d* 
irnal, les francs-maçons, les ennemis du Christ et de l'Eglise

Comptez pour rien les honneurs, la fortune. le mandat de dé- i 
pie; mais tenez le journal, avec lui vous avez tout le reste." 
pmez le mensonge, la calomnie, semez à tout vent, il cn pous­
sa quelque chose! On vous lit, on vous croit, l’opinion sc for- 

vous pouvez maintenant passer vos lois, persécuter, fermer 
•s églises ; le peuple applaudira. ' l

Les catholiques ont compris l’importance du journal; mais 
derniers, après les autres. 1

I Comme s ils n’avaient rien à défendre, rien à protéger; com- 
r515 n avaient aucune idée à répandre, aucun apostolat à 
percer; comme s'ils n’étaient point les dépositaires des intérêts 
F D,cu et de l’Eglise. |

t Comme s’il était sage d’abandonner leur cause, si grave et si j 

jeteuse, aux mains des adversaires, ou de confier à des indif- 
rcnts le soin de la garder.

. CjJHNne si les Papes, depuis cinquante ans ne les conjuraient 
Dln ^ 0Uvrir les yeux et de comprendre !

°nt compris. .. Ils comprennent. .. jusqu’à un certainIls 
>mt...

PHILIPPE

//
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LARGENT
D’UN COMPTE 
D’EPARGNE 
JAMAIS NE SE
DEPRECIE

Quels que soient vos autres placements, vous 
devez toujours avoir un compte d'épargne 
suffisant. C'est la forme de placement la 
plus liquide et la plus pratique que vous 
puissiez faire.
Si tout votre avoir est cn actions, obligations 
ou propriétés, vous pouvez être forcé de 
vendre à perte pour réaliser au besoin de 
l’argent comptant, car la valeur des bonnes 
obligations mêmes varie. Tandis que vous 

pouvez toujours librement disposer de 
l’argent d’un compte dcpargnc, qui 
vous rapporte d’ailleurs 3c/o d’intérêt 
fixe — et jamais ne sc déprécie.
Que le montant de votre compte 
d’épargne soit gros ou petit, on lui 

J_ » ' accordera toute l’attention voulue à 
n’importe quelle succursale de la 

■ Banque Royale du Canada.

tEMORDS

ianno1 a v°lc et mangé des 
n 1 '.C.rlC5, mère lui fait une

1 larrnj ^ m^r^* Jcannot f°nd

^ maman* tu «s
remords?

^ oui, maman, dans le yen*

EN CLASSE

L’instituteur. — Quelqu'un peut- 
il me dire cc qu'on entend par le
péril jaune?

Toto. — Oui, m’sieur, c’est une 
peau de banane jetée sur le trot- 
loir I

LA BANQUE HO YALE
DU CANADA

Capital $35,000,000 Réserves $39,155,106 Actif, plus de $750,000,000

Garde-malade

M.-BLANCHE SIMARD
Graduée dn 1 hôpital St-Je an t)., Montréal.

Membre de I naaociition d et Gardes-Malades

Lnrrgi»trp-s de la province dn Québec.

73, rue Montcalm. — Ici.: 393 CHICOUTIMI
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RUE RACINE TEL 334 CHICOUTIMI

;

TAPISSERIE DÉCORATION
tt SUN WORTH Y”

Telephone* G83 pour avoir le» cntalogura et ptix.

PAUL PACÉ
Représentant exclusif des comtés Chicoutimi

et Lac St-Jean.

2, rue St-Antoino — lel. : 683. CHICOUTIMI

Mécanicien

ARTTIUR-G. JA d BF L
MÉCANICIEN SPÉCIALISTE

voua •!»>*!»• a*cMiMia A cjlcuim. à écaiac. c* a»« 
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Encouragez

nos annonceurs

1> V KOI.

MhCAMQn; LT 1LK l’ÜKGL 

tsoi ai;toc ; ùx i ;

CABINES. CARROSSERIES D'AUTOMOBILES. 
RÉPARATIONS ET PEINTURAGE. 

OUTILLAGE DE CHANTIER ET FORGE GÉNÉRALE.

LMILE COUTlJlIIî
AîiL.tn, 179, RUE C ARTIER - Tll. Z U 
Résid. 410, RUE RACINE - Tcl. 21 1J

CHICOUTIMI

LE BATEAU 
“S. S.

CHICOUTIMI 
COUNTY”

SERVICE DE FRET SUR LE SAGUENAY.
Montreal. Québec, l.idou»»r, Bagotvllle. Chicoutimi. 

Four tou* tenaeicnement* a’adreaser a
WILLIAM DELLEY. Propriétaire

202, rue Racine — Tel.: 125. CHICOUTIMI

tab -tte* “TYROL «ont employée.» avants- 
jteuaement contre 1rs maux rie tA;e. les ihurnr«, la 
grippe. Je lumbago, le rhumnatisrne, la névralgie, 
et pour ooulager toutes Ie% douleurs et i-s infec­
tions occasionnées p w I- froid ou le surmenage.

I n vente cher tous le * pharmacien* e*. le* mar­
chand».

La Cie PYROL Ltée R eprésentant 
Cann 100 
Ba g utvillr

croire en la réouverture des moulins, j 
Il ne nous en reste pas, si Ton nous | 
précipite dans un abîme.

I

Nous savons — la lettic le dit 
d'ailleurs — que Jonquièrc çl Kc- 

j nogarni désirent la guérison écono- 
I mique de Chicoutimi et clics don­

nent par là un bel exemple de soli­
darité. T ous applaudissent à leur 
geste et leur en savent gré. mais nul 

: plus que nous.

i

CONSULTATION

Le patient. — Docteur, je souf-, 
fre de l'estomac: j’ai quelque cho-1 

se, là, qui monte, qui descend, re­
monte, redescend. . .

Le docteui, distrait. — N'au­
riez-vous pas avalé un dollar, mon 
ami?

GRATIS
AUX INVENTEURS

L'ollVlAU •MAWU1L___
HOV» m oi k'INVENTUS 

KMVOTf WG DCMANBf • 
ICGIVM-WOV* AMJ0UR0*8G1

ALDCflT POURNICa
l4ftUt STI UTNtRINt l.rOUTRtâl

LL NEVEU- HERITIER

oncle, puisqu’il consent à payer tes 
dettes?

D. BEAU PIN ^ pourquoi ne >ou-lu pjus
Justement pour ^a.. . il me

? » i
A. A A
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Le plus vieux circuit mineur qui existe. — Les 
qu’il a connus. — Les jo ueurs qu’il a formésrégnera a

On croit que les équipiers du Maple Leaf de Toronto
A LA PRESIDENCErecevront environ $1,800. chacun, pour leur travail 

au cours de la série mondiale. logement des femmes athlè 
tes qui prendront part au: 
Olympiades.

fondation circuit ont été fidèle­
ment rempli#* par Patrick T. Powers 
l'une des plus grandes figures au dé­
but de la ligue, Harry L. Taylor. 
J. *1. Farrell, Dave Fultz. E. G. Bar­
row. John Conway Toole et Charles 
H. Knapp, tandis que plusieurs pro­
priétaires rie clubs ont rendu des 
services Inappréciables vers le bien 
commun.

Depuis 1893 les Red Wings de Ro­
chester ont battu la marche avec 
pas moins de 9 championnats A leur 
crédit.

Baltimore aidé par cette fameuse 
série de 7 de 1919 A 1925 inclusive­
ment, les suit de près avec 8 cham­
pionnats. Toronto fait bonne mine 
dans la course avec 8.

Buffalo et Providence, cc dernier 
qui n'ost plus maintenant dans le 
cercle, sont les suivants avec 5 vic­
toires chacun.

Montréal. Jersey City et Newark 
se sont assuré la victoire une fois, 
tandis que les clubs qui n'appartien­
nent plus à l'Internationale comme 
Springfield. Syracuse et Erie ont 
aussi accroché le pennon chez eux 
une fols.

Montréal. 15. — La ligue Inter­
nationale, considérée comme le plus 
vieux circuit mineur qui existe, a 
commencé mercredi une autre sai­
son avec 7 clubs remodelés pour lan­
cer un défi aux Red Wings de Ro­
chester. les champions perenniaux. 
à qui le titre est allé les 4 der­
nières années.

Les archives du secrétaire W. J. 
Manley font voir que la ligue fut 
d'abord organisée en 1876 pour ne 
connaître qu'une brève existence. 
Réorganisée en 1884, elle prospère 
depuis.

Quelle que soit la date à laquelle 
elle a commence, la ligue a toujours 
été reconnue d'une importance pri­
mordiale dans les cercles mineurs de 
baseball et elle a bien montré sa 
force lorsqu’elle a tenu ferme con­
tre les attaques de la ligue Fédéra­
le, au jour où ce circuit malheureux 
tenta de s'implanter en certaines 
parties de son territoire. Comme 
champ d’action pour les étoiles ma­
jeures. l’Internationale n’a pas d’é­
gale et quelques-uns des plus grands 
loueurs passés ou actuels y ont fait 
leurs premières armes.

LES ETOILES SORTIES
Parmi ceux qui, après avoir fait 

du service dans l’Internationale, 
connaissent maln>cnant la gloire 
dans les majeures sont: Babe Ruth. 
Lefty Grove. Sunny Jim Bottomley. 
Max Bishop. Tommy Thomas, Dale 
Alexander. Joe Boley, George Earn- 
shaw, Jim Collins, Virgil Davis. 
Chaley Gelbert. Don Hurst. Charley 
Jamieson, Pepper Martin. Dick Por­
ter. Wally Roettger. Paul Derringer. 
Bill Hallahan. Eddie Rommel et 
Walter Stewart.

Les devoirs présidentiels depuis la

LA PLUS FORTE SOMME
LEUR HOTEL;id à ce une gratification de 8150 Les sé­

ries doubles ayant été inaugurées 
en 1923, les Sénateurs d’Ottawa re­
çurent chacun $750. Suivons bien 
l’ascension.

En 1927. ce chiffre était majore 
d'environ cent dollars pour chacun 
des équipiers. En 1930. les Cana­
diens remportaient le championnat 
mondial e: touchaient chacun $1­
200; déjà uns marge fort prononcée. 
Tout indique que les Leafs de To­
ronto dépasseront tout ce qui a 
été payé jusqu’ici. Le Toronto n’a 
Joué que trois parties mais cela 
n'v fait rien puisque les joueurs 
ne sont jamais rémunérées en sup­
plément que pour trois des cinq 
Joutes finales.

Voici un estimé de ce qui fut al­
loué au cours des récentes série3: 
Montréal vs Detroit. $24.000; Chica­
go vs Toronto. $38 000; Canadiens 
vs Rangers, $34 000; Maroons vs 
Toronto. $32.000: Rangers vs Toron­
to. «3 parties». $62.000 Soit un to­
tal de 8210.000. dont les déboursés 
r\ exploitation: patinoire, personnel, 
impression des billets, etc., pren­
nent environ cinquante pour cent. 
Cette année chaque équipe compte 
un plus grand nombre de joueurs 
eue l’an dernier, car les effectifs 
ont été enrichis substantiellement

Montreal 15. — On 
que 1rs équipiers du Maple Leaf de 
Toronto reçoivent chacun $1 800 en­
viron. en récompense de leur ma­
gnifique travail pour l'acquisition 
de la coupe Stanley. Si cette som­
me est adjugée aux Torontor.iens. 
on aura atteint le plus haut niveau 
d’émoluments jamais approchés 
dans l'histoire du hockey profes­
sionnel.

L'an dernier, les joueurs du Ca­
nadien reçurent chacun un magot 
équivalent* mais il fallait surtout 
compter sur les boni decerr.es par 
la direction de l'équipe. La moyen­
ne d? ces cadeaux en argent son­
nant était exactement de $1.475 par 
membre du club. La plus crosse 
somme encore payée à des profes­
sionnels est $2 000. dar*s le cas des 
Maroons, en 1926

: emmtnt or. était en
temps de prospérité, et l’enthousias- 
rro suscita chez les directeurs du 
club une générosité qu’ils ne pour­
; aient p3s se permet :r

UNE JOLIE ASC

sjos Angeles. Californie. 15. — 
Spécial. — Selon un rapport du Co­
mité d'Organisation, les femmes 
athlètes participant aux Jeux de la 
Xème Olympiade qui seront célé­
brés dans cette ville, du 30 Juillet au 
11 août, seront logées et nourries au 
Chapman Park Hotel, l’un des meil­
leurs hôtels de Los Angeles.

L'hôtel a été réservé exclusive­
ment pour ccs femmes athlètes. Ce 
privilège fut obtenu grâce à la gé­
néreuse coopération avec le Comité 
d Organisation, des propriétaires de 
l'hôtel, qui sont membres d’une des 
familles éminentes de Californie et 
qui ont pris un intérêt personnel 
dans les efforts faits en vue d'obte­
nir le meilleur confort et les plus 
grandes facilités pour le logement 
des femmes athlètes.

Le Comité d'Organisation a soi­
gneusement veille à ce que U si­
tuation et toutes autres conditions 
concernant cet hôtel s'adaptent 
parfaitement aux besoins. L'hôtel 
est situé à peu de distance des lieux 
d'entrainement qui seront réservés 
exclusivement aux femmes athlètes 
et il n'est qu'à quelques minutes du 
Parc Olympique et du centre de la 
ville. Il est aussi à une courte dis­
tance des lignes de tramways et 
d'autobus et se trouve dans une sec­
tion résidentielle et tranquille.

Les chambres spacieuses contien­
nent chacune trots lits et les autres 
n'en ont que deux, l'hôtel comprend 
un nombre égal de chaque genre de 
chambre. Ces différentes chambres 
seront réparties également entre 
chaque équipé Chaque chambre 
comprend une salle de bain avec 
douche. La salie a manger qui est 
des plus luxueuses peut contenir 200 
personnes et il y a également des 
salons spacieux et des Jardins pri­
vés.

Pekin. Chine. — Le numéro de 
décembre 1031 des "Dossiers de la 
Commission Synodale" de Pékin 
donne les statistiques officielles dzs 
écoles catholiques de Chine pour 
1 année 1931, et celles de la Jeunes­
se Catholique et de l'Act-îon Catho­
lique. deux oeuvres qu.’on regarde è 
bon droit comme le résultat naturel 
et le complément des oeuvres sco­
laires.

L’Université "L’Aurore", des Jé­
suites fîe Shanghai compte 180 é­
tudiants; celle des Bénédictins de 
Pékin. "Fu-Jen", en a 630. et c’est 
la seule df*3 dix universités de la 
ville qui soit actuellement ouverte; 
57 élèves fréquentent les cours de 
l'Institut des Hautes Etudes Com­
merciales et Industrielles des Jésui­
tes de Tientsin.

Les Catholiques entretiennent 4.­
094 écoles enfantines de garçon 
(87.658 élèves); 3.957 écoles enfan­
tines de filles <79.953 élèves); 2.025 
écoles primaires de garçon *81.079 
élèves); 7*6 écoles primaires de fil­
les <32.272 élèves); 188 écoles pri­
maires supérieures rie garçons <9,­
212 élèves) : 122 écoles primaires su­
périeures rie filles (6.581 élèves»; 332 
écoles secondaires de garçons du 
premier degré <3.582 élèves); 23 é­
coles secondaires de filles du pre­
mier degré <1,860 élèves); 10 écoles 
secondaires de garçons du second 
degré <3.268 élèvec» ; 0 écoles secon­
daires de filles du second degré.

Ouiiiti
,uPtfifun
Gouîtrtu)Sumatra!
S(tlU,deloCtUotü,

JACK DEMPSEY
VEUT REFAIRE

SA FORTUNE
New-York. 15 — Jack Dempsey, 

l'ancien champion du monde de# 
poids lourds, continue de commer­
cialiser sa popularité. Après la tour­
née des matches-exhlbitions qui lui 
a rapporté des sommes énormes, 
voici qu’il vient de signer un con- 
rat avec l’International Broadcast­
ing Corporation.

D'après cc contrat. Dempsey de­
vra faire 30 conferences sur la boxe 
d une duree de 15 minutes chacune. 
Il recevra pou; cela $20.000. c’est-à- 
dire $3.000 par conférence.

Un beau denier pt*.r un vétéran! 
Il est incontestable que la pratique 
du sport prolonge la jeunesse, mais 
il est certain egalement que. lors­
qu'un champion est atteint par la 
limite d'âge, il a beau essayer de 
îéagir. il n’y a rien à faire. Mais 
lorsque ses jambes ne veulent plus 
obéir, il lui reste son cerveau. Jack 
Dempsey ce sert du sien aujour­
d'hui.

S ION
Les "indemnités" 

cuis d** hockey depu 
siriérabiement gross 
a douze ans. un pn 
a ait se compter heu

921 0
01 vous n annoncez pas 

dans le “Progrès du Sa­
guenay” votre chiffre 
d’affaires n’est ?as aussi 
élevé qu'il pourrait l’ê­
tre.

x de touch

STELLA WALSH
AUX JEUX

OLYMPIQUES
SUR L’EQUIPECleveland. — Stella Walsh, bril­

lante athlète locale, a fait savoir au 
monde sportif qu’elle comptait faire 
partie de l'équipe américaine lors­
qu'elle sc présentera aux autorités 
pour se faire naturaliser citoyenne 
de la république.

Stella est originaire de Pologne, 
mais, comme clic a déjà passé plu­
sieurs exâmens préliminaires, il lui 
sera possible d'obtenir son certificat 
de naturalisation trois jours avant 
l'expiration du délai fixé pour les 
inscriptions aux Jeux.

Mlle Walsh a établi de nombreux 
records sur la piste cendrée et l'on 
s'attend qu'cll* rende de précieux 
services à l'équipe de l'Oncle Sam 
lors du grand concours internatio­
nal à Los Angeles.

FRANÇAISE DAVIS
Paris. — René Lacoste, capitaine 

de l'équipe Davis française, annon­
ce que le jeune Marcel Bernard 
remplacera dans l'alignement le 
brillant Joan Borotra, si cc dernier 
prend définitivement sa retraite. 
Bernard est originaire de Roubais, 
sur la frontière franco-beige.

"Henri Cochet, dit Lacoste, ga­
gnera ses deux parties simples dans 
le prochain tournoi international. 
Cochet et Brugnon peuvent enlever 
le double. Bernard aura donc une 
benne occasion de prendre une 
grande expérience."

Tu fronces ù ta lorcc et coota une bonne centàtr.c ü 
lorsque finalement.à bout Ce souille, tu peruens à airapcr :Tfcs-pas déjà bns une course pour rcia 

marche un malin ouc lu t ctcus leve
iindrc un ! romuiay en 
en rclord —

Regrette, 
monsieur, nous 
retournons 
oui rem 1 ses.

La S. D. N. vient d’acheter 1 a publication du rapport de
VOUS NE VOUDRIEZ PAS D’UN

PARDESSUS QUELCONQUE L’HISTOIRE DE CETTE CO MMISSION
ensuite essayé une BLACK n0R5tCe rïesl que J>our te par le conducteur que Iz manque jamais son 'coupLa Société des Nations vient d’a- 

chcver la publication du rapport au 
Conseil de la “Commission d’en­
quête sur le contrôle de l’opium à 
fumer en Extrême-Orient”. Sur la 
demande de la Grande-Bretagne. et 
avec l’acceptation formelle des gou­
vernements intéressés, cette commis­
sion de trois membres, (un Suédois, 
un Belge, et un I chcco-Slovaque), 
avait été chargée.en

semblée de la S. d. N. d’enquêter 
sur la culture du pavot, l’usage de 
l’opium et autres narcotiques, sur la 
nature et l’importance du trafic illi­
cite en Extrême-Orient, et les diffi­
cultés apportées à l’exécution des 
obligations internationales en L 
matière. La Commission s’est ren- 

| due successivement en Birmanie, à 
I Singapour, aux Etats-Malais tedé- 

(Suite à la 7ième page)

trommay s"cn va aux remises

Votre pardessus est un 
important élément de votre 
garde-robe. Il importe donc 
que ce soit un bon pardessus, 
d’une belle coupe et de 
qualité supérieure. Les der­
niers modèles de pardessus 
Fashion-Craft répondent plei­
nement à ces justes exigences 
et valent beaucoup plus qu’ils 

ne coûtent.

1929 par l'As

FU MANCHU
No 201 Par SAX ROHMERL’avertissement mystérieuxEpÎ8od

Le mandarin battait du poing tur la table et, 
jetait un torrent de parole* d'une petite voix de 
crécelle. Alor* à notre tut, de l'autre côté de la 
pièce, marchant de long en large, nous vîmes une 
grande figure, immédiatement imposante et si­
nistre, repoussante et tragique — Fu Mancbu. Il 
jeta un regard de côté, venimeux, de ses yeux à 
demi fermé* et mon sang 
sembla se glacer, les pul­
sations de mon coeuY dou-
hier. • nan il \

“Mtis ce n'est pas le temps de 
dévoiler de cela maintenant. Voici 
le câble avec lequel tu es entré. 
Ce sera le moyen de notre évasion. 
Ouvre la trappe!

Je la soulevai avec soin lorsque 
soudain quelque chose survint qui 
me fit dresser les cheveux sur ma 
tête. Tout près de moi, dans la pro­
fonde obscurité, parvint une voix 
effrayée.

“Pas par lâl Oh! Pas par

PARDESSUS

ÎHÎON-PRAFT

h partir de

- Les souples doublures en eeUnese 
des pardessus Fashion-Craft er. font 

- des vêtements confortables et 
' •' agréables a porter.

ULD. JOBIH
Marchand-Tailleur 

Spécialité pour hommes 
168; rue Racine, Chicoutimi .Tel. 344

Un carré de lumière jaillit dans le sombre cor­
ridor, venant d’une petite fenêtre à l'extrémité 
ouest. La tentation de regarder par r0-tte fenê­
tre était forte, et, sans penser au risque que 
nous prenions, nous nous dirigeâmes à pas de 
loup vers l'ouverture. Côte â côte nous nous pen­
châmes et regardâmes dans une petitç pièce rec­
tangulaire. Une table et une chaise constituaient 
les seuls meubles. Assis dans la thaise, nous tour- 

nont le dos, il v avait un grand Chinois portan 
une rebs en sole jaune.

mal du geme en folie. 
Smith me saisit le poignet — 
d'une main de fer. 11 écou­
tait le rapide discours du 
Mandarin et je perçus dans 
la compréhension,

“Serions d'ici, Petrie, â 1eists er tiu
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La meilleure aubaine 
en fait de nou rrituref

SAINT JERO. IE
Saint-Jérôme, 15. — D. N. C. — 

ECOLE No 5 B
Titulaire: Jeanne d’Arc Plonrdc 

COURS INFERIEUR
■>icmc ANNEE: — M.-Rosc Oa- 

gnon. Lucille Bouchard, Pierrette
Boiiy-

jére ANNEE: — Paul Girard, 
tcannette Hudon. Lucien Bouchard, 
Bfiranti Desmeulcs, Laurence Gu­
enon Alphonse Bouchard. Margue­
rite Gagnon. Raoul Bclley. Nicolas 
Hudon.

'’OURS PREPARATOIRE: — J.- 
tye potvln. Lucienne Gagnon. Cé- 
riie Bouchard. André Bouchard, E­
mile Gagnon. Alma Bclley. «Germain 
Gagnon. Lucien Bclley, Lucien Ga-
*;non.

ECOLE No 6
Titulaire: Antoinette Gagnon

4ièm« ANNEE: — Alberta Oi-
raid-

3ième ANNEE: — Gcorgcs-IL Gi­
rard Anne-Marie Villeneuve.

2icmp ANNEE: — Lucie Larou- 
Che, Léonce IGrard. Louis-Philippe 
Côté, Gracia Girard. Eucllde Tur­
cotte, Lucille Turcotte. .

1ère ANNEE: — Olivier Larou- 
che. J.-Bte Potvin, Chs-H/Côté, Lu­
cien Girard Gertrude Truchon.

COURS PREPARATOIRE: —
Simone Truchon. Rose-Hélène Tur­
cotte.

ECOLE No 7
Titulaire: Lucille Plourde 

COURS MOYEN
41ème ANNEE: — Marie-Josèphc 

Simard. Jacqueline Villeneuve, Ma­
rianne Allard, Juliette Ratté.

3ième ANNEE: — Aimas Simard. 
Anicctte Harvey, Wilbrod Simard.

COURS INFERIEUR
2ième ANNEE: — Jeannette Lun- 

gevïn. Jeanne-Mance Langevin. Cé­
cile Bclley, Marguerite Ratté, Lucie 
Simard.

1ère ANNEE: — Marie-Louise Al­
lard, Lucien Simard, Cécile Lange- 
vin. Marcelle Simard, Jean-Marie 
Bclley, Thomas-Louis Villeneuve. 
Lucille Harvey, Armandc Harvey, 
LouiMa Ratté.

ARRONDISSEMENT No 1
Titulaire: Dolores Plourde 

COURS SUPERIEUR
5ième ANNEE: — Rose-Hélène 

Laforge.
COURS MOYEN

4iemc ANNEE: — Jeannette Gi­
rard. Léonce Villeneuve.

3ième ANNEE: — Jeannette Vil­
leneuve.

COURS INFERIEUR
4

2icme ANNEE: — Annette La!or­
ge. Joseph-Louis Girard, Laurette 
Laforge, Eléonnrd Villeneuve, Char­
les-Henri Girard.

1ère ANNEE: — Louis-Joseph
Villeneuve. Maurice Girard, Uldcric 
La forge, Eustache La forge.

COURS PREPARATOIRE: —
Marie-Paule Côté, Jeannette La- 
forge, Paul-Emile Girard.

ECOLE No 3
Titulaire: Irène Bergeron 

COURS SUPERIEUR
6ième ANNEE: — Cécile Trem­

blay, Albéric Desbiens.
5ième ANNEE: —» René Couture, 

Gertrude Desbiens.
COURS MOYEN

3ième ANNEE: — Claire Trem­

blay, Paul-Emile Bilodeau .
COURS INFERIEUR

21èmc ANNEE: — Irène Coulom- 
be, Madeleine Gagnon. Marie-Jean­
ne Tremblay. Germaine Tremblay. 
Eloi-Jean Doré.

1ère ANNEE: — Hubert Doré, 
Benoit Gagnon.

COURS PREPARATOIRE: -­
Georges-Henri Tremblay, Lucien 
Boivln, Paul-Emile Coulombe.

ECOLE No 4
Titulaire: Florence Simard

Elèves qui ont conservé le.s 3-4 
de leurs points.

COURS SUPERIEUR
5tëme ANNEE: — Annette Girard, | 

Rachel Doré, Yvette Paradis.
COURS MOYEN

4ième ANNEE: — Gérard Des­
biens.

3ième ANNEE: — Lucille Cossct- 
te, Lucien Doré, Roméo Chiasson.

'iième ANNEE: — René Chias­
son.

1ère ANNEE: — Gracia Dct- 
blens.

COURS PREPARATOIRE: —
Lurie Desbiens, Emile Doré, Geor­
gette Tremblay, Paul-Arthur Du­
chesne.

ECOLE No 5 A
Titulaire: Cécile Haddad

7ième ANNEE: — Alice-Herman- 
1 cc Plourde.

6ième ANNEE: — Thérèse Plour­
de. Jean-Charles Bouchard. Raoul 
Boily.

5lème ANNEE: — Alice Boily,
Thérèse Pot vin.

4lème ANNEE: — Joseph-Aimé 
Girard. Joseph-Ernest Voisine, Paul 
Bouchard. Marguerite Potvln, Léo­
pold Gagnon.

3ième ANNEE': — Marguerite
Plourde, Gabricllc Belley. Thomas- 
Louis Gagnon.

£DWARDSBUüt

C°RN SYRÜ?

Aucun »utr« met» n» tout donnent autant de 
«Jéllcltuac nourriture pour tl peu, que le 
tirop de malt CROWN BRAND, le famrui 
plat économique. Chez tout let épiclert.

Envoyer Idc pour un exemplaire de» 
"Meilleure» Recette» du Canada"

200 recette» pratiquée éprouvée» à la malton.

SIROP L MAIS
EDWARDSBUnO

CROWN BRAND

ST-SIMEON

CANADA
I.tmlfrd 

MONTREAL

STARCH
NOM
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NOUVELLES DE ST-EUGÈNE

Saint-Siméon, 15. — D. N. C. — 
DECES

Le 4 avril, «’éteignait' pieusement 
dans le Seigneur, Dame D. Harvey, 
epome de M. Pierre Hébert, après 
quelques années de maladie souf­
ferts avec une grande résignation. 

La défunte était âgée de 39 ans. 
Elle laisse* pour la pleurer, outre 

son époux inconsolable. M. Pierre 
Hébert, son père et sa mère, M. et 
Mme François Harvey, ses filles: 

j Mlles Yvette Hébert, institutrice. 
Anne-Marie Hébert, étudiante chez 
les Petites Franciscaines de Marie 
de Saint-Siméon. ses fils: MM. 
Paul-Henri, Marcel, Laurent et Guy. 
Sses frères et .belles-soeurs: M. et 
Mme Sylvio Harvey, M. et Mme 
William Harvey. Mme Paul Trem­
blay, née Blanche; ses oncles et tan­
tes: M. et Mme Pierre Dufour, M. 
et Mine Ulysse Tremblay.

Son service et sa sépulture eut 
lieu mercredi, â 8 heures, au milieu 
d'un grand concours de parents et

r

d’amis.
Portait la croix: M. Charles Du­

four. cousin dé la défunte.
Portaient le corps: scs frères, MM. 

William et Sylvio Harvey; ses 
boau-frères, MM. Israël Hébert, P. 
Tremblay.

Conduisaient le deuil: son époux, 
M. Pierre Hébert, scs enfants: Mlles! 
Yvette et Anne-Marie, Paul-Henri, j 
Marcel, Laurent, Guy. Ses soeurs: 
Elianne Tiarvey, Mme Paui Trem­
blay; sa belle-soeur: Mme William 
TrcmUîny; sa tante: Mme Ulysse 
Tremblay; son père et sa mère; M. 
et Mme François Harvey; son on­
cle. M. Pierre Dufour; sa tante. Ma­
dame Donat Breton, de St-Fidèlc; 
M. Israel Hébert, de St-Albert. Mme 
FJzéar Tremblay, de St-Fidele; M. 
et Mme Joseph Breton, de St-Ficiè- 
le; Mme B. Harvey. Port-au-Percil; 
M. et Mme Eustache Harvey, de St- 
Mme Eustache Harvey, dé Saint- 
Fidèle, Mile Yvonne Tremblay, de 
St-Fidèlc, M. et Mme Jos. Bois, Ain­

si que leur famille, M. et Mme Léas 
Harvey, M. et Mme Philias Mail­
loux, M. et Mme Louis Tremblay, 
marchand. M. et Mme Dr J. Lefeb­
vre, M. et Mme Phydime Dufour, 
Mme François Foster, M. et Mme 
John Foster. M. Ulysse Dufour, cou­
sin.

BAPTEME
M. et Mme Dr Lefebvre font 

part à leurs parents et amis de la 
naissance d’un fils, baptisé sous les 
prénoms de Joseph -Jules-Bernard: 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Edgar G'.rard. Porteuse: Mile Loul- 
sianne Tremblay.

Il
S

m

MARIAGE
1* 6. M. John Simard unissait sa 

destinée à Mlle Julianna Lapointe, 
du Cnp-à-1 Aigle. Aux nouveaux c- 
poux. nos meilleurs souhaits.

PUREMENT
VECETALES

Pnniz* • n 
chaque fois 
que requit. Elles

vous conserveront

EN SANTÉ
En vint* partout, on 

pqtt rougos éo 33c ot 730

Carters iiskpiijls

ne Port-au-Percil. Nos meilleurs 
souhaits de Joie et bonheur.

Le 7. M Kenneth Hamilton unis­
sait sa destinée à Mlle Rosalia Boi­
ly. de Sl-Fidclc Aux nouveaux c- 
poux. nos meilleurs voeux.

Le 7. M. René Villeneuve, de S.*- 
Fidè> épousait Mlle Jeanne Bois.

Aimez-vout 1a lecture?

Achetez des lirrei.

NAISSANCE
Le 30 mars, a été baptisé Joseph- 

Alfred-Alexandre. enfant de M. et 
Mme A. Fillion. Parrain, M. Alfred 
Langlais, oncle de l’enfant; marrai­
ne, Mlle Irène Potvin. Porteuse, Mlle 
Ellette Simard.

Le Rév. Père Bisson, S. J. était 
de passage chez le Dr E. Lamy, ré­
cemment.

M. Jules Lamy est venu passer les 
i vacances de Pâques dans sa lamil- 

lc.

M. Gérard Dufour, colon, de St- 
Stanislas, est de passage dans sa 
famille pour une quinzaine.

Mme E. Girard, de Dolbeau. était 
en visite chez M. Gonzague Girard. 

I le C courant.

M. Gérard Laberge était de pas­
sage à Chambord et à St-Féiicien la 
semaine dernière.

Mlle Irène Potvin. coiffeuse, est 
maintenant installée chez Mme Al­
phonse Aubin, rue de la Station.

MALADE
On apprend avec regret la mala­

die de M. Thomas Tremblay, vieux 
citoyen de notre paroisse. Nous for­
mons des voeux pour son rétablisse­
ment.

Saint-Léonard
Saint-Léonard. 15. — D. N. C. — 

VA-ET-VIENT
Mlle Marie-Louise Boily, de Jon- 

quière, était en promenade chez M. 
Gonzague Côté, de St-Léonard, la 
semaine dernière.

LES VOISINS 
PARLENT Mlle Marie-Lucc Snvnrd était â 

Kénogumi, mnrdi pasté.

Je suit employée dans un théâtre Mlle Annette Gagnon est allée è. 
j! c'f** *ou* un problème pour moi Kénogami, par affaires, lundi.
° arriver à joindre les deux bouts,1
comme je dois subvenir à l'entretien Mme Je^n Gagnon est de retour 
°,e maman et de mes soeurs. Je dé- dans sa famille, après une alxscncc

dune huitaine de Jours passés 
Kénognml.

MM. Jos. Dufour. Henri Lavoie et 
Paul Dufour, de ChicoutVi. sont 
chez des parents pour quelque 
temps.

M. et Mme Joseph Jean, de St- 
Charles, étaient les hôtes de M. Al­
fred Lalancettc, dimanche.

Saint-Eugène, 15. — D. N. C. — MARIAMES 
MARIAGE

M. Joseph Bouchard, autrefois de 
Jonquière, a épousé, jeudi, le 7 avril.
Mlle Simonne Rondeau, du Canton 
Antoine. M. Alfred Boudreault sor- 1 
vait de témoin au marié cl M. Hen­
ri Rondeau à sa fille.

Le G avril: Joseph-Jean Simard, 
de Saint-Siméon et Mlle Julianna 
Lapointe.

BAPTEME
M. et Mme Georges Simard ont 

fait baptiser un bébé, Jeudi, Je 7 
avril. Parrain: M. Pierre Gauthier; 
marraine: Mlle Odélic Turcotte.

VA-ET-VIENT
M. Wilhc Gauthier, de Samt-Jé- 

rôme, était à Saint-Eugène, le 8 
avril.

Le 7 avril: J .-Kenneth Hamilton, 
de St-Slméon, et Mlle Rosc-Lia 
Boily. de oette paroisse.

Nos meilleurs voeux de bonheur.

M. Léon Lnvoie est ailé à Rober- 
val, par affaires, dans la semaine 
du 3.

Saint-Fidèle, 13. — D. N. C. — 
BAPTEMES

Le 27 mars: Marie-Jeanne-Ida, 
enfant de M. et Mme Flavien Har­
vey, née Loretta Jean. Parrain: Paul 
Harvey, frère de l’enfant; marrai­
ne: Eliane Harvey, soeur de l’en­
fant.

DIVERS
Les 16, 17 et 18 mars, nous avons 

eu un trduum préparatoire à la fê­
te de Saint Joseph, grâce au con­
cours de M. le chanoine Ph. Trem­
blay. curé de La Malbaie, de MM: les , 
abbés J. Gauthier, curé de Haint- 
Siméon. J. Dufour, curé de Stc-A- 
gnès, J.-B. Boivin, curé de la Poin- 
te-au-Pic; F.-A. Savurci, curé de 
St-Philippe.

Les paroissiens ont suivi les ex­
ercices de cette petite retraite avec 
beaucoup de piété. #

Iy* 6 avril: Maric-Brrnadettc-
Jeanno d’Arc. enfant de M. et Ma­
dame Alcide Dassyiva. née Nancy ! 
Harvey. Parrain: Edouard Dassyl- 
vn. oncle de l’enfant; marraine: Ida 
Ratté. grand'mèrc adoptive de 
l’enfant.

I/î 2 avril, avait lieu la commu­
nion solennelle d? nos enfants. 
C!est toujours une touchante céré­
monie. La profession de foi, la ré­
novation des promesses du baptê­
me et In consécration à la Stc Vier- 
go évoquent dans nos esprits dé­
motivants souvenirs.

La grippe fait sa visite à nos 
gens; «*llc n’est pas aimable, c'est 
son caractère, mais enfin, clic finit 
par s’en aller.

Courrier de St>Gédéon

M. Joachim Tremblay est actuel­
lement en voyage à Québec et à 
Montréal.

Veilleé intime. — Tableau 
d'honneur au couvent.

VA ET VIENT

Fortin. E. Ouellet. Paul-Arthur 
Coulombe, Thomas Côté. Armand 
Fortin, Philippe Ouellet et plusieurs 
autres. *■’ ♦'

Snint-Oédéon, 15. —■ D. N. C. — 
VA-ET-VIENT

M. et Mme Yves Côté, ainsi que 
M. Thomas Côté, sont de retour 
d’une promenade à Saint-Jérôme.

MM. Rosaire et. Paul-Emile Ro­
drigue. do Stc-Croix. étaient en vi­
site à Pâques, chez M. et Mme Ls- 
Phihppe Boily.

M. Jos. Haddad, employé à la 
banque de Bagotviîle, est venu pas­
ser les vacances de Pâques dans sa | 
famille.

M. et Mme Ls-Philippe Boily sont 
de retour d’une promenade de huit 
Jours chez leurs parents do Sainte- 
Croix.

Plusieurs jeunes gens sont partis 
pour aller travailler sur la route rie 
la transmission. Ce sont: MM. Geor­
ges Lindsay, Donat Fortin. Thomas
Côté, Lionel Çôté et quelques autres.1

'
VEILLEE INTIME

Elle a eu lieu à la résidence de 
M. et Mme Horace Fortin.

Se sont réunis, le lundi de Pâ­
ques. quelques parents et amis, pour 
passer une agréable soirée. La paie- 
té et le plaisir régnèrent si bien 
que les heures s’écoulèrent trop ra­
pidement. Cc n’est que très tard que 
tous se séparèrent, enchantés de leur 
soirée. Voici les noms de quelques- 
uns qui y assistaient: Mlles M- 
Claire Fortin. Simonne Côté, Su­
zanne Coulombe, Georgette Boily, 
Cécile Côté, B. Ouellet. Anita For­
tin. C. Jauvin, MM. Lucien et dis 
Fortin. Ernest et Charles Côté. Gau- 
diose Bilodeau, J. Ouellet, Philippe

TABLEAU DHONNEUR 

COURS SUPERIEUR 

Couvent de N.-D. du Bon-Conseil 

OR DO DE MARS
a

7ième ANNEE: — M.-Ange Cou­
lure, Germaine Boily, Ahne Nérun. 
Béatrice Tremblay, M.-Josèphe 
Tremblay.

Oième ANNEE: — Marcelle Boi­
ly. M.-Claire Desgagné. Jeanne 
d’Arc Simard. Roxe-Aimée Laber­
ge. Gilbertr Dore. Rore-Alma Né- • 
rnn. Simonne Tremblay, Catherine 
Côte.

4iônv ANNEE: — M.-Ange Dfs-! 
gagné. Patricia Murray. Lucille Des- | 
jardins, Pierrette Lavoie, Joseph 
Laberge, Charlemagne Lavoie.

MEDAILLES D’HONNEUR :—M.- 
Ange Couture, Marcelle Boily, M.- 
Ange Desgagné.

MEDAILLES POUR L'APPLI­
CATION DANS LES DEVOIRS, 
FOUR L'ORDO ET LA PROPRE­
TE: — Germaine Boily, Gilberte 
Dore.

Lisez! Lisez! Lisez! 

Nos “Petites Annonces”!!

MM. Almnnzor Fillion et Jos. Ga­
gnon étaient en voyage d’affaires à 
Chicoutimi, vendredi, ainsi que M. 
Elle Gagnon.

^ LORETTA 
YOUNG—

. Etoile 8? le 
I ii*>t National 
Pictures.

Mme Gonzague Lévesque, de Ké­
nogami. ainsi que Mlle Blanche Lcs- 
pérance, étaient en promenade chez 
leur père, M. Joseph Gravel, Jeudi 
passé.

Soyez
Joyeux...

•«r* ardemment être ‘bien habillée:
J*1*** le» frais de ma garde-robe sont 

restreints. Voilà pourquoi, afin 
de donner un peu de variété à mei 
foiltimei je tiens mes robes et bas 
*u»»itot que la couleur première est 
i**1*-?’ .^our c®l«» j'emploie toujours 
ei *c,ntures Diamond — m'en aer- 
'&ni pour teindre les robes et don- 
[*er une teinte plus foncée aux bas.
e*nrCtU^ll*# on* t°ui°ur* été si mer- 

vcilleux que les voisines parlent du
Çr»nd nombre de vêtements nouveaux 
W !« possède.
mm? direclric« rhabille- Mlle Solange Ollbrrt.est allée pns-

- j 11 nui m enseigna l’em- rrr quelque temps â Kénogami.
1 °'. de» J « ntures Diamond. Elle dit
fvo,r e***yé toutes les teintures sur ““— ----———
ne_"Jarc^* et n*tn «voir trouvé aucu- . . A, ,
"e donnant un résultat aussi merveil- Paris, 14. — L ex-roi Alphonse
j'ux que les Teintures Diamond et et son épouse la reine Victoria, les 
dit "V1?1 ,înîp,c* 9" !"® souverains exiles d’Espagne, sonl

Servez souvent Kellogg. Pour le lunch, le 

souper des enfants, et les réveillons, aussi 

bien que pour le déjeuner. Coûte seulement 

quelques sous le paquet. C*cst une nourriture 

très economique. Prêt à servir. Délicieux avec 

lait ou crème, fruits ou miel. Qualité garantie.

£°RN
Rakes

-*-.41

, . .■ , : - l'uuu iMiua i aiiw , oui»° •ont Iss temturs» l*t p u» • • i • r *1*1satïï.- « - '• •+■£ zzrzzsr*Savourez un bol de Kelloges \
L. Montréal, «tion de la république espagnole. OO I

.ELECTRICITE
«rapide/

T A rapidité est une qualité queues ménagères exi- 
^ gent de la cuisine à l'électricité—et c'est juste­
ment là l'une des principales caractéristiques du 
Poclc Hotpoint General Electric. L’élément de 
chauffage Calrod Hi-Spced—découverte d’un 
million de dollars du service des recherches de la 
General Electric — est rapide comme i’clcctricitc 
et propre comme une lampe électrique.
Les viandes cuites par la méthode électrique Hot­
point sont plus appétissantes, plus nourrissantes. 
Leur saveur et leurs propriétés nutritives sont pour 
ainsi dire scellées à l’intérieur par la cuisson, et non 
pas perdues par l’ébullition. Et votre cuisine est 
toujours fraîche, sans fumée et vapeur ennuyeuses.
"Crée par des femmes pour les femmes”, le Poêle 
Elotpoint General Electric vous offre tous les per­
fectionnements, y compris le merveilleux Contrôle 
de Fourneau Super-Automatique. Modèle cabinet 
Hotpoint installe chez vous pour $10 comptant. 
Voyez un dépositaire aujourd’hui.

CALROD 
H I - SPEED

m

Cet clément rmutrquablc renJ 
la cuisine à /’électricité Ilot- 
point aussi rspidc et econo­
mique qu'elle eM {•r>pre et 
commode. C'est une carac­
téristique exehtssvt des Poêles 
llofpoirtt General Lie c Hic.

■IH
COMPTANT

FABRICATION
CANADIENNE

Poêle lioifcoint
GENERAL

n

ELECTRIC
En vente par

H.»

Rue Tcssîer LA CIE ELECTRIQUE du SAGUENAY

CAN AD IAN

Arvida
Roberval

GENER AL ELECTRIC
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Coin des Enfants
PUISSANCE DE LA PRIÈRE COMPOSITION

I D’ELEVES
Aide-toi, le Ciel t'aidera", dit un proverbe bien connu.

Longue les hommes ont fait tout ce gui était en leur pouvoir pour La fête de notre pasteur.

C'est samedi!. . C'est congé .. Que 
signifient donc ces ailées et venues 
autour de notre école? Tous les élè­
ves sont là. et. en grand mystère, 
aides de leurs maîtresses, ils i«e hà-

rcu&str une entreprise bonne, utile, nécessaire, ils se tournent vers Dieu 
et lui disent:

‘Seigneur, voilà tout ce que nos pauvres moyens humains, si faibles, 
si restreints, en dépit Je tout le talent, de tout le génie dont nous nous
rec/amom parf ois aücc im peu J-orgueil, ont pu realise:- __ ! tent de Taire les derniers prépara-

r.t maintenant, e est a t ous, beicneur, de mettre la dernière m.un * tifs de ce Jour ardemment désiré 
à notre oeuvre, de lu compléter"

( est la prière.
La priée est une puis Mince à laquelle ien ne résiste: elle a raison 

meme, de la toute-puissance Je Diu.
Car le bon Dieu, qui a fait, par le ministère de son divin Fils, le 

bon Jésus, de s: belles promesses à ceux qui le prient, se sent, pour ainsi 
dire, faible et désarmé lorsqu'on élève vers Lui des mains suppliante<.

P?

LES BEBES 
EN SANTE
doivent avoir une peau saine

Ecoutez, chers enfants, ce qu'un grand orateur et écrivain, le Père
Lacordoive, disait de la prière: 

"La trière est la reine

depuis longtemps: la. fête de M. le 
Curé .

Les exercices se continuent même 
le dimanche, et lundi, tout sein 
prêt!...

C’est le soir, à B heures, que doit „
commencer notre séance. Aussi, nous Oc*cc de rcrro.e wseune \ous 
sommes tous exacts, et. frais et aide À leur assurer ce trésor. Les nu- 
pimpants, rc\étus de 1 uniforme de nuns ne doivent pas craindre de l’cra* 
l'ccolc, le lisage souriant, nous at- ployer généreusement» même sur la peau 
tendons avec anxiété 1 armée ch: ^cs tou. jeunes bcbcs, car elle est *b-
Héros" de notre fête. solument pure. Empêche les gerçure?.C ouVertt

cupcr rqcs yeux de quelque chose 
qui s’y attache. j

—Et tu as trouvé dans un jeu J. 
de cartes sujet a prière? Comment 
cela?

—Oui, et * beaucoup même. L/as 
me rapellc qu’il n'y a -qu’un Dieu 
créateur; le deux, l’Annonciation A 
la Sainte Vierge par l’ange Gabriel; 
le trois, le mystère de la Sainte 
Trinité: le quatre, les quatre évan­
gélistes; He cinq, la parabole des 
cinq vierges sages et des cinq vier­
ges folles; le six. l’ouvrage de la 
ciéation; le sept, le repos de l’Etcr- 
ncl; le huit, les huits Jours qui s'é­
coulèrent entre la naissance et la 
circoncision tic Jésus; le neuf me 
rapeilc in guérison des dix lépreux, 
dont neuf se montrèrent ingrats, et 
le dix me remet en mémoire les 
dix commandements de Dieu.

Le soldat prit ensuite le valet;
—Celui-ci est un maraud, dit-il 

en le mettant de côté... Quant à 
cette dame, c’est la Vierge sainte; 
le roi. c'est Dieu, que je dois adorer 
partout.

—Fort bien dit, interrompit le 
capitaine, mais tu ne m’as pas dit 
pourquoi le valet était un maraud.

Le soldat ne répond pas.
—Ne serait-ce pas par hasard, le 

sergent qui vient de t amener près 
ce moi?

Même silence du jeune homme.
—Va. dit le capitaine indulgent, 

dis ta prière avec ton Jeu de cartes, 
mais pardonne à ton ennemi. Le 
valet .vois-tu, c'était le diable; n’c- 
coutr pas ses mauvais conseils 
tu veux rester bon chrétien.

I tj l

si

ne u. prière n est plus Victorieusecomme rien n est plus grand rue 
que celle qui monte Vers Lui"

Aujourd'hui, 1 3 avril, fitc du Patronage Je saint Joseph. a été 
prodamé jour Je prière par tout le diocèse de Chicoutimi.

Au moment oii Vous lisez cette lettre. pC jour s'achève, et je sais 
bien que Vous n'aurez tas attendu les exhortations Je Tante Cécile tour 
mêler vos voix pures aux concerts de supplications qui se sont élevés Vers

!.. occasion pour vous faire com­
pilera et son extrême importance

Puis se dïvculA '.e programme qu? 
nous avions préparé. Chants, sa y- Refuse; les contrefaçons. L'xigcz. le
nètes, monologues, tout fut réussi!.... produit authentique. Noyez la marque 

L*a pièce principal fut. "Le tndu- déposée ’ Vaseline” sur chaque tube ou 
rm de Jeannine. Le lait se passa p0t que %0L,S achetez. La vente dans 
«n France lors de 1 armistice de tolMCS j„ pharmacies.

* Ciel. Mais j'ai voulu profita de c. 
prendre davantage la puissance de lu
aussi bien dans i'erd. e économique que dans l' ordre moral.

.% 4 ICA« amis, non seulement aujourd'hui, nonPrions donc, mes chers p 
seulement aux

uc nous sommes dans la détresse, dans l'affliction : *
ioisrs Je grandes fêtes. mais toujours. Prions surtout tors-

demandons au ban
Dieu de nous Venir en aide. Il tient tous les trésors dans ses mains divi­

es et toutes-puissantes: Il aime à nous les dispenser, mais II desire qu on 
•j lui demande avec confiance, humilité, persévérance:

"Dieu se plait à donner, mai: Il veut qu'on le prie", a dit un poète. 
Si vous coulez du travail pour voire papa, du pain pour Votre fe­

rn'lie, demand et-le a:: bon Dieu en toute confiance ci vous serez exaucés.

TANTE CECILE,

LES PREMIERS PAS
Petit enfant, jisque tes premiers pas:
Par ton exemple instruis I âme hésitante. 
Comme on soutient ta mari lie débutante. 
Dieu soulicnda sa vertu ihancclantc; 
Marche sans peur: maman l'attend là b n t

Ame ihoisic, au terme de la roule.
Dieu le fait signe; ci lui livre-toi toute.
F cible iu peux encor tomber sans doute; 
Mais avec lui tu ne tomberas pas.

yo
t* w

PETITE POSTE
GOUTTELETTE DE ROSEE - 

jq nouveau pseudo c:»; fort joli 
ous avez bon goût, ma nièce et 
uis très heureuse d’avoir une c«. 
espondante de plus a la Petite Pos­
e. Le Coin est tou* a (ait intéres- 
ani, vous êtes gentille de me le d:- 
e. lie concours 1931-32 est non seu- 
ement commence mais terminé. I.

en aura d'autres, bien sur et voir 
vurez tout le lois.r do vous repren­
ne. Je ne doute pas que vous > »>’r7 
jcaucoup de succès. Bonjour et ** 
ilentôt, mignonne.

TîlRONDELT e. — Votre joh“ 
omposition"parait aujourd’hui mè­
ne. Elle n'a pas eu besoin d indul- 
cnce pour être admise au Coin ♦*
? vous ICAcM?. 11 serait vraimcn 
bfficile d’accepter des copies pour 
c concoure car vous comprenez 
.u'un concurrent aurait pu ainsi 
«ttendre à la dernière minute pour

1918. Une petite fille taisait un tri- 
duum au Sncié-Coeur pour retrou­
ver son cher papa, dont elle n avait 
pas eu de nouvelles depuis long­
temps. Désespérant a être exaucée, 
elle se fâche e: veut jeter sa statue 
du Sacré-Coeur.

Au même moment passe une pe­
tite pauvre qu’elle recueille par pi­
tié et à qui elle donne la statue. 
Cette petite, qui était une réfugiée 
de la Guerre, ramena le bonheur 
chez Jeannine, en annonçant le pro­
chain retour de celui qu'on pleurait.

Nous pouvons dire que les jeunes ' 
actrices remplirent leurs rôles à la ; 
perfection, et surent tirer les !ar- j 
mes des yeux cie bien des specta­
teurs.

Le tableau "Les Colons” fut aussi 
très goûte, ca: il était tout à fait 
d'actualité

Ix* clou de cette soirée fut D'A­
dresse ”, car elle exprimait si bien 
nos sentiments a notre Père Elle 
fut lue par une élève du Cours Com- j 
élémentaire, finissante de cette 
année.

Pendant la lecture de l’adresse, 
chaque classe était représentée sur 1 

* théâtre par les élèves les plus 
léiitants. Ce fut une 
ou: ceux qui ont obtenu cet hon 

:eu.\ La plus petite de l'école pré­
. ?nia le cadeau, qui n était riche 
jU'en prières, puisqu'il consistait en 
un ’ Bouquet spirituel*', mais il fit 
bien plaisir à notre Pasteur, qui 
nous remercia par de touchantes 
paroles.

Vaseline
m»»cuc orposcq___

GCLCC DC PETROLE

Fabrique* dans Quebec par la
CHESEBROUGH Mfg. Co., CoosU

«va. Chabot, Montréal

CHARITE RECOMPENSEE
Cost dans les régions envahies 

que j ai passe les quatre années de 
guerre. A ces années passablement 
fécondes en aventures se rattachent 
bien des souvenirs: il y en rut d’hé­
roïques, il y en eut de terrifiants, 
il y en eut de bien tristes, il y en 
eut îr.cme de gais; je rapporterai le 
plus louchant.

C était quelques jours avant l«a 
bataille des Flandres, dans un gros 
village a proximité de la ligne de 
combat. La petite ville belge de 1 
Warneton avait été évacuée, et les j 
Soeurs de l’hospice traînaient vers

LA PETITE MUSICIENNE
Je suis grande fille à présent!
Car. amis, ne vous en déplaise.
Je pianote et crânement.
Frappe le bémol, le dièse.

Parfois, devant ma belle ardeur.
Je vois sourire mon grand frère, 
Qui dit avec un air moqueur: 
—C’est pas de la petite bière.

Là-haut, sur ton grand tabouret. 
Ajoute-t-il «cela me pique»
Tu me semblés un roitelet.
Sur un poteau télégraphique.

Avez-vous des frères, Messieurs? 
Non? Eh bien! je vous félicite.
Ca? on lit ces mots dans leurs yeux: 
Regardez comme elle est petite!

Oh! la la. s’il savait, le mien. 
L'histo.re que je vais vous dire! 
Seulement, promettez-moi bien 
De garder le secret sans rire.

Hier. Je prenais ma^leçon.
La troisième, car j’ai du zèle! 
Lorsqu'on sait moduler un son. 
N’est-on pas grande demoiselle?

Ma petite mère disait:
Do. do. mi. mi. frappe la tierce.
Mti paupière s’alourdissait:
Mi. mi, do, do cela vous berce.

Tout à coup Messieurs... patapouf! 
Do. do. do. do. cet air m’abuse;

REDUIT LE PRIX
DE SA MARQUE BRUNE

la livre
DEMI ■ LIVRE NOUVEAU PRIX 25e

Paquets de 1 Ib 50c -- 1-4 lb 13c --1-8 Ib 7c
Marque Orange Pekoe et Marque Bleue

Maintenant 75c la Ib
(AUCUN CHANGEMENT DANS LES PRIX DE NOS MARQUES ROUGE,

DOREE ET VERT DU JAPON) * V

Ces Prix sont en Force JfMflEDIATEMENT
NE PAYEZ PAS PLUS

AUX MARCHANDS DETAILLANTS: Comme toujours nous vous protégeons contre 
toute perte occasionnée en vous remboursant la différence entre les prix payés pour 
toutes marques de thé “SALADA” que vous avez en magasin, et les nouveaux prix. 
S’iJ-vous-plait, réduire IMMEDIATEMENT vos prix au public NE NOUS RE­
TOURNEZ PAS DE PAQUETS POUR ECHANGE mais remplissez les formules spé­
ciales qui vous sont adressées.

SALADA TEA COMPANY OF CANADA. LIMITED

UNE EGLISE SUR L’EAU
Cent fidèles peut s y réunir. — Les bateliers s y 

dent pour demander la cessation de la crise.

DANS LE PORT DE BERLIN

ren-

ter locuteur, mais c'est ici qu- nous 
attendrons l'arrivée du printemps' .

( e-t ici que !-» batelier» 
dent la reprise des affaires. ( ?tui 
église leur est une grande consola­
tion. au moment où 1- chômage b§ 
atteinf si cruellement.

CS ICS puis jp tnr ungrande \0ic Tourcoing le triste cortège de leurs T*po‘îf fc.uuu jui. ° 3 oui jc dormais, j en suis cem reî han. vieux... , -
Eh bien! voilà! pour me venger,
Jc veux devenir une artiste.
Paul qui rit de me voir rager 
Repondrait: Mais tu tiens 'la piste.

LA DICTEE DE MERIMEE
Ur; bon tour a jouer à \os amis, 

qui parleront un peu trop haut de , 
le ;r science. Faites-leur faire la die- | 
c q i Prosper Mérimée proposa 

un jour a la cour de Napoléon III: j

confuro.
Mais tous ne surent pas suivre .

El voici qu'un soir quatre vielles, 
dont l'iihe aveugle et une idiote, 
frappe:é à la porte» demandant 
l’hospitalité au nom de Dieu.

mère, on r.e peut non refuser: nous Vr ' >(?.111 ,^ou‘s *a,rc danser, 
sommes douze: on fera encore, place Chopin, mon frère:

encou- pour quatre; mais on annonce du ?.,a^mi>?l!^llr;.?f.I}s,v?usA0^cn3cr* 
rages, il nous donna sa paternelle logement de troupe: ; priez pour que 
benediction, et pour finir une belle les soldats ne vous mettent pas de-

À 
qui

rnguir-
condui-

Berlin. — Au nord-rst dr Brr- 1 Et tout m continuant 
lin. il y a port. Ce n’esf pa» un landrr le long panante 
trr* grand port et le» grand» ba- naît à l’autel, le sacristain me parla 
teaux ne peuvent pas y «ccccl^r. de ce» brave» gen» dont le nombre 
comme, t] ailleurs, ii» ne peuvent pu* diminue de plu* en plu* et qui tap- 
remonter la Spree. Mai* beaucoup prllentje* temp* ancien» où cl

Apres nous avoir parle et Est-ce de la petite bière?

opicr les coupons et qu’il n'aurai- pas fir f;:re qU*cj|< 
)3s. dr* la sorte, fait la partie .a arr-cj,cr par jacjr

* Pour parler sans mabiguïté, ce j 
diner à Sainte-Adresse près du Hà- ! 
.rc. malgré les effluves embaumés I 

la ni-'r, maigre les vins de très 
xuvi crus, lcr cuisseaux de veau et j 

.*:■> cuissots de chevTCuil.s prodigués 
par . amphitryon, fut un vrai guc- 1
lï{îr

"Quelles que soient, et quelque 
:xiguc> que t aient paru, a coté de, 
.i roiume due. les arrhes qu'étaient 
:.t::cs avoir données a maint fusi- 
.itr subtil la douairière ainsi que le | 
naivuillier, bien que lui ou clic soit : 
ce::sce les avoir :cfusées et s’en soit , 
tepentie, va-t'en les réclamer pour 
wCile ou telle bru jolie par qui tu les ! 
diras redemandées, quoiqu il ne siée •

plcées dans toute 
c:‘ ou pour des motif’ de toutes

,

;c se les est laisse
--------  par j'adresse des dits fusi-»his diiTcilc qui était de suivre as- , i»crs ct qU*yn se ics icin aurait sup-

idument la pa;;- rt- o- recueniix , clans toute autre circonstan­
ce coupons hebdomaaaircs. Ja.* 
endrai votre IctL-c avec hâte. Cor- 
lial au revoir.

. *;II était infâme d’en vouloir, pont
JEANNE MART L L. — \ o c ton-\ ccji, a ces lusillcrs jumeaux et mal 

ouj.^ reçu; je vous felle:te c4e votie j |eur infliger une ra-
0tÈÊjÊÊÊÊt0ÈÈt . 'à

prendre des rafraîchissements avec 
hr. | leur.! coreligionnaires.

LA UR EN CI EN N E — Tante Ceci- I "Quoi qu’il en soit, c’est bien à 
e reconnaît parfaitement la gen- tort que la douairière, par un con­
fie nièce, maigre le long temps qui tie-tens exorbitant, s’est laissé en- 
*CMt écoulé depuis sa dernière visi- traîner a prendre un rateau et qu cl- 
c au Coin. On ne se qualifie pas le . est crue obligée de frapper l’cxi- 
»arcsseuse lorsqu’on arrive deuxié- géant margulllier sur sou omopla- 
uc. quelquefois même première, en le vieillie.

journée de congé!
Le lendemain. 15 mars, une 

giand messe fut chantée aux inten­
tions de M. le Curé; cette messe 
avait été pavée par les assistants 
de notre petite séance.

Voici le programme qui fut exécu­
té le H mars:

1— CHANT: •
' Covtpr.gncs. fêtons."

Choeur
2— DIALOGUE:

"Compliments des petites."
Elèves du Cours Préparatoire

3— SAYNETE:
"Le. Coffret Merveilleux’'.

Elèves de 5e Année
4— COMEDIE :

"Mère Griffon.”
Mlles M.-Josèphe Gaudrtault ct 

Marguerite petit
5— SAYNETE

"La petite boudeuse."
Fillettes du Cours Moyen

6— C A LLI STHENIE :
•*Marchons au pas."

Des garçons de 1 école

hors, ct pour que Dieu nous envoie 
de quoi vous nourrir.

Et elle pensait aux quatre fils qui 
étaient au danger. ''Elles sont qua­
tre. :-e disait-elle, c'est Dieu qui les 
envoie pour être le% protectrices d:*s 
absents.”

Le lendemain, changement de ta- 
Weau. Un grand diable d'officier 
allemand arrive en hurlant dans la 

I cour, suivi de deux soldats. Ma 
; soeur s’enfuit épouvantée. Ma mère 
j ce présente. •
| — Losemmt, Madame!

—II n’y a nas de place :
—Grosse maison!
Et l'officier entre furieux pour vi- protégeaient les villes. En

i si tor : il tombe comme une bombe 'cr^P^de guerre, ils empêchaient les 
au milieu des quatre vieilles épou- jf.n*s .du dehors d’entrer ct. en cas 

-vantées. Celles-ci se 
noux. demandant qu.. .... .
d’elles, ct racontent en flamand ?ns-
leur histoire . Coup de théâtre!’, ~°ul- nis.cur .. Mais a mon tour.

: voilà l'officier qui a les larmes aux ?* ez*mo^ voua demander quelque 
[veux. 11 ouvre une autre porte eil-^f0,
'trouve dix enfants qui priaient au-' Pjmanc*c’ enfant.
.our d^ ma soeur. Sans douta p:n- cimetières ont aussi des murs
sa-t-il à d’autres enfants, car cela ^uî *0,s entourent. Eh bien, à quoi 

îaeheva de le chavirer. La visite se î*.u sorvent? L^s gens qui sont a 
finit en silence; ct comme ma mère * intérieur n'ont pas envie d'en sor- 
faisait remarquer a l'officier qu’au t:r ceux qui sont en dehors ne

RIONS UN PEU...
L'AUTRE QUZoTION

Oscar Mistouflet n’a qu’une dou­
zaine d’années, mais c’est un ga­
min déjà malin comme un singe.

L’autre jour, son professeur d'hus- 
toire l’interrogeait sur les murs qui 
autrefois entouraient les villes:.

—Voyons, réfléchis, mon petit, à 
quoi pouvaient bien servir ces murs?

—J'sais pas. m sieur.
—Tu ne réfléchis pas. dl?-jc .

T'es murs, je vais te l’expliquer. Ces on 
,nurs protégeaient les villes. En

r» ^
Spectacle curieux! Tout pi**».

Bru*?rlbru-

- MCUIC5 CL HJ U - -.. .• —------ “ ............... . •
à ce- depidém.e. iis empêchaient ceux de* , 

riu'ü au pitié Ÿ‘llc c!e ror:- Tu as bien corn-

a son
va*.'. .iut, — j eau:., ci cic leur miugcr une m
i avail et de la prompt.tuoe a*pc cjçC> aj0rs qu'ils ne songeaient qu 
aqucllc vous me lavez *ait Pfll%c’ ! prendre des rafraîchissements ave

eme année, ma nièce, et l’on inc­
ite plutôt des félicitations. Je suis 
n bonne santé, je vous remercie et 
uls contente de ce que la grippe 
ous ait épargnée. Berthe est une 
unable enfant. Je lui lais, ainsi

"Deux alvéoles furent brUecs; une 
dysenterie se déclara, suivie rie phti­
sie.

—"Par saint Martin, quelle hé­
morragie! s’écria ce bélitre.

, . . . . . . , "A cet événement, saississant son
uà lotus .es petits cousins cfc cousi- . g0Upjj]0n. ridicule excédent de bu­

ter., vos sincères amh.es. gage, il la poursuivit dans le
tout entière.”

église

7— MONOLOGUE: . . ,
"Une place pour chaque chose, - ous-soî on pourrait peut-ctre loger•Pe*lscr:T Pa ’ a y entrer!
Chaque chose a sa place.” j quelques soldats: . professeur fut muet

Mlle Anne-Marie Perron — Nitfch logement! dit-il. Et ii lCUI-
8— LE TRIDUUM DE JEANNINE: sortit; mais avant de s'éloigner, il —------- -

Elèves rie la 1ère classe écrivit a ia craie quelques mots sur: CHEZ L ANTIQUAIRE
9— MONOLOGUE: la porte. Depuis, chaque fois que ae.s1

"1er mensonge de Louiscttc". soldats se présentaient pour loger.! La vieille dame. — On m’a ven-
Mlle Céleste Tremblay ct M. V. on les voyait fuir en vitesse. .du cette .statuette. Est-elle rccllc- 

Maziade j Quels cuucnt donc ces mots ma-‘ment ancienne?
1C—COMEDIE: çiques qui effrayaient tant! On le- L’antiquaire. — Chère madame

"Les deux sourdes " jsut plus tard, par un Jeune homme aujourd'hui toutes les antiquités V"7»-----
Mlles Simonne Tremblay ct M - Qui avait appris un peu l’allemand.j^ont truquées, fardées, maquillées dc ,!cur*

Berthe Petit "Maison occupée par seize person- ** croyez bien que jc ne dis pas ca
II—DECLAMATION: jnes, dont deux maiades." Ceux qui-POur vous.. y

•raut-il les tuer tous les dcux.’ ^nt vécu dans les régions envahies ________ j ..r . , , . . » .savent la crainte que les Allemands • ! Cc n c»t pa* unr pemche, .'Mon-
avaient des maladies. : SI RELIGIEUX! ! l« Kjrdien. c e.t un va-

j Voilà qui prouve qu’une bonne . . ! »?cur déaaffectc- Nolre **''•* *.ut ur)
'action n'est jamais perdue, même! AP.rcs Ic certificat d'études. dc* premier» vapeurs dr Berlin, il
jsur terre. Les bonnes vieilles furent h ^ ^aman* — Es-tu satisfait dc " *°ixantf an» 
iles protectrices de Ja maison.. ct-ton c*«»non? mé en église.

Sprée, Ma;* b
prmehr* et r!r p r 11 '» r^morqurur» 

viennent y «tationnrr. surtout pen­
dant l’hiver.

II y a ln. devant moi, un*“ cin* 
quantnine péniches, à I arrière* 
fot»d d'immenses cheminée» d'usines, 
rt tovit prr». m ho» de» quai*. Hr* 
enfant» qui en criant essayent d’es* 
calader la pentr. \ oici qu à leur.» 
cri» joyeux »r m**le un I mtr ment, 
très mine- d'abord, presque imper­
ceptible rt qui va s’enfla ni »!- plus 
rn plu». D où vient ce »on d- clo­
che? Il sort de terre ou plutôt il 
semble vCurir aur»l rau.

C’est une péniche toute basse, trè» 
ordinaire, ma;* qui. une foi» que 
voua ave/ deserndu l’escalier, ! r np• 
ne votre attention par une croix tou­
te blanchr à l’extrémité arrièr**.

« - , T- . e*. *» . 
eke”,I 

.«ou» le
de» camion» et de» a-itobu-. 
passent, au pa* de rharc- J 

scoulnnt et s’écrasant, lr* hr 
de la capitale. A gauche, 

droite et en arrière, de# grue» en 
lèvent en grinçant d*** tonnes d' 
marchandises. Dr» usine» monte I; 
fumr.e blanche, de» sirène», mclan 
leurs coup* de sifflet à la trépida­
tion de» pont». Et voici, idyllique, un 
monde n part, rappelant le» trmps 
primitif», l'église sur l’eau. On dirait.' 
à la voir, reliée nu quai, une ar­
rivée de missionnaire» dans un mon­
de païen, et I on s'attendrait à voir 
voir descendre de la passerelle de» 
homme.» à la barbe longue et au 
regard étrangement lumineux; mai» 
il* ne descendent pas; aussi, vais-je 
monter à bord, suivi à distance de 
la marmaille, redevenue grave.

Il y avait à bord un seul homme, 
un sacristain. II était en train d- 
suspendre au plafond des couronne»

S’agenouillant »ur de» planch***, 
devant l'autel, i!» se sentent p!ui 
pré» de Dieu, au bruit dei flot» frap­
pant doucement l~* paroi* du navi­
re. Souvent, pendant la m-**'*, d* » 
vapeurs viennent à pasier tout pr-», 
ct l'eau alor«. subitement rév^rî^e, 
•e met à bercer lentement I’ég.'t»*, 
et son murmure se confond .»\rc 
celui de» prière».

B. DERU

metre*, il y a la ' 
qui continuellement 
poids

laque
péniche appartenait à un propric- 
taire différent. Il y en a axijeurd’htn 
de tre» belle <t de trr» spaci-Ufe», 
mais qui sont toute la propn t-; de 
sociétés anonyme».

L église *ur,l'eau peut rontcn;r , 
jusqu à 100 personne». I ou» le» di-1 
manches, elle est encombre-, et deux 
foi» par semaine, 1rs paroi*siens 
viennent de bonne heure entendre lï 
mesne. L éj;I »e e-.t bien trop petite 
pour tou» ceux qui voudraient y pé­
nétrer. A usai on la fait changer 
d emplacement toute» le» semaine».
L n beau vapeur — un vapeur du
gouvernement ---- vient la remor- j
qurr, et l'église sur l’eau vague de ' 
Beu«»e!bruch au port de TegeJ ou 
de Ploetzov, ou encore à I reptow _ 
"Nous allons toujours ià où il y a ’ 
1- plu» d- batelier», rne dit mon in*

G R A i I N
garantie* psr l'analyse 

çouvfrafnirnl.

Cette montre /*în*i <; • ■ 
îirur* be^us c/»fJr«uX r 
iimM et n*e«^i-u-» 
tluminiuin, lingerie, 
de toilette, e; , h* \ cr‘ 
nç* Jll^tuitement a ce: t 
vendront 60 paquet» <> 

graine* de jardin à .0 » c-r.t*» 
votre commande immédiatement.

ALLEN NOUVEAUTES
Si-Zacharic, Que.

ut
\

-x

vibre 
et de»

PATRONS VENNAT

Aimez-vous la lecture? 

Achetez des livres.

Bébé ne profite pas ? 
Surveillez sa digestion

Le# bébés ne peuvent profiter, n- 
^rs que le» déchets #ûra testent dan» 
n tube digestif encombré, y pro­
uvant de» h*z ct provoquant de» 
oliquet, amenant la constipation et 
endant !<“» pôlits êtres misérable», 
.ssayez la méthode approuvée par 
?• médecin» et que des million» de 
ïamans connaissent et vous verrez 
otre bébé taire des progrès cotis­
ants. Quelques gouttes de Castoria 
e Fletcher, composé purement vé* 
étal et inoffeostf. îCndent le bébé 
u l'enfant (fe plus agite, le plu» 
lévreux, toutf» fait bien dans un 
jen de temps* Au bout de quel

Et pour réconforter vos victimes, 
vous leur montrerez le classement 
qu’annonça Mérimée, une fois ter­
minée la correction des augustes de­
voirs:

M. Maurice Gravel
12— TABLEAU:

"Les colons."
M. Patrick Munger. Mlle Yvette 
Munger. MM. Jean Bouchard, 
J os.-Eugène Munger, Joseph 

Perron •
13— POESIE:

* Introito ad altarr Dei.”
M Raymond Laj)Ointc 

M—COMPLIMENT:
"L’Ange et les enfants.”

Elèves du Cours Moyen 
15—ADRESSE

Mlle Yvette Munger

C’e«t qu'on allait fét**r 2 5c 
anniversaire de l’église - vaisseau.

Mi

maison.
aussi des quatre fils absents, a 
sa mère a pu 
ivent d'etre

rt il a été transfor- 
en 1920. Il était en

un hirn mauvais état, alors.

L'empereur Napoleon III était 1C—ALLOCUTION DE M LE CURE

**»»^ ***.•> avatiio. m qui T.ès satisfait. J avais uu , , i
i raconter à qui ih doi- cxani4-natcur très gentil et si relu ! ,924- *' y
rentres tous quatre. i?2<!ux' U]lèrr {?'* fr,tr# G_eld * ,e 1 ar

Li Maman. — Comment si relu 
(La Réponse), jsieux!

--------------------------Bob. — Oui. Après chacune de

LE JEU DE CARTES “ 5“u‘,,r”t °

mai», en 
pr e- 
gent

ferme’*, nous avons pu le restau­
rer. C’est l'église de» batelier» qui 
n'ont pas le temps d’aller jusqu’à 
l’église de la ville”.

FA rxêïTï Y try AT

'JF

%

't

classé parmi I05 derniers, parmi le.s | 
cancre»; il avait fait 75 fautes. 
L’linpcrnmce Eugénie en avait fait 
62: la princesse de Mcttcrnich. 42; 
Alexandre Dumas fils, 24; ct un a- 
cadémicicn. Octave Feuillet. 10 
Ix? prince de Metternich. n’ayant 
fait que 3 fautes, gagna ia premiè­
re place.

Ce champion dc l'orthographe 
français était Autrichien!

O Canada!
God Save the King!
Ad Multos Annos

"HIRONDELLE \

Une vieille chronique irlandaise EST-CE QUE JE PEUX?
,nous raconte cette amusante ance-
do’?’- ; Six heures.

Vers le commencement du XVIIIe En son petit lit blanc, Magali a 
riecîo, un jeune soldat étant entre déjà ouvert les yeux. Mais elle sait 

ja\ec sa compagnie dans une église que sa maman, qui dort dans la 
(pour y entendre 1 office, avise un chambre voisine, n’aime pas qu’on

PREVOYANT

CHARADE

m .
ues doses, le petit malade digère • rive, 
arfaitement «t profite comme il de­
mit. Afin d*A'oir I- C'.nstorin ou-, pi 
hr.nrique, cherchez ja signature J 
ietchcr sur l eqveloppo. Réponse; Aitosolt.

Blanche-Yvonne Lavoie. . n 'L TrL 6' .. . .
Saint-Honoré 11 sa5sicd Par tcrrc- tire de sa, saint Honore. poch<< yn Jpu dp canes ].ét(lJe dc.'

vant lui. ct joignant les mains dans 
l’attitude dc la prière, le considère 
avec le recueillement d’un parfait 

•chrétien.
Un peut Anglais était à Paris a la sortie de l'église, le sergent! 

dans une réunion d’enfants de son j s’approche du soldat, ct lui ordon-j 
| Age. Un de ses compagnons eut le nnnt dc le suivre, l'amène devant le 
malheur de lui déplaire. Il se re- capitaine.
tira dans un coin ct délaça sa —Comment expliques-tu l’attitu- i 
chaussure. *ie Inconvenante que tu viens d’a-

Exclamations! Reproches! voir h l’église? demande ce dernier,
—Que iais-tu? demande sa mère-d'un ton sévère, 

très fâchée. j —Très clame, le jeune soldat ré-!
—Mother, répond Hugh tranquil-j pond:

La fleurs que de mon "tout” l’on1 lement. Je sens que Je vais lui don- —Je sut? trop pauvre pour.m'a- 
:»y* . , ncr un coup “de pîtd à ce rarçx* un livre de prière, et corn--
Ln été s'alanguit et meurt» 1 là-bas. et J’enlève ma bottine pour ne je suis fort distrait, il m'est im-

5e lève si matin. Pourtant, Magalt réveiller, dis!

No 8128, Joli dessin pour garniture de salle à manger compre* 
i . • . nant un chemin dc 1 7x52 po. ou dessus dc buffet en un morceau ct
re.U s'habiller et aller jouer Alors* un centre ovale de 24x36 pcs. Les courants brun dore, les tmrgue- 
dans le prand silence dc l'alcôve, rites jaune pâle, jaune moyen ct orange alternes, les liserons contour
JSSSte 'aux Mtad£?d! moyen, intérieur rose fonce.:Chacun patron-à tracer 25c. per-
rc !e ton impératif ries petites filles'fore 50c, au fer chaud j5c chacun. Etampe sur bon coton jaune
q-Mman Mt-£Uquc jc peux m^Jiafluc mo^cau 50c, sur belle sateen noire 95c. sur superbe toile

écruc ou sur toile naturelle $1.10. Sur petite toile blanche ou huitre 
|S5c chaque. Colon ou soie de couleur 40c. Catalogue de Broderie 
20c. Album de Layette 15c.

Le "premier” est une mesure. 
Le "second”. Je vous l'oaure, 
Dans l’alphabet C3t contenu. 
Quand le soleil est parvenu 
Vers Jc couchant mon "trois” ar-

Ulcères, Mal de jambes
Vieilles plaies et blessures
Merveilleusement soulagés per Zaneluk

Onguent 50c. — Savon médicinal 25c.

üc paô lui faire trop de mal! tPO&ible de suivie uu office sans oc-;

COUPON VENNAT

Ci-indue.................. pour lee items suivante

Nom . . 
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Adresses LE PROGRES DU SAGUENAY, Dept, des Coupons.
CHICOUTIMI, Qui.

Ces coupons vous seront adressée directement dane lee 6 jouie.
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Sie ANA5TA31E, V. «1 M.
Cettê Vitrçc, ÎMUe d'une famille

niu'.trr de Rom., fut ouvert!, .u 
var U» âaintt «poire*chriat»»w-»m* P41*. . . .Pierre et Peul. Son prmc.p.l .o.n 

ll.il d’encourager le» chrétien, «u . 
m.rtyre, et de r.cheter leur. ..inte. 
rrliqur. pour leur donner une .epul-

line bonne opinion 
d une personne de la 

Nouvelle-Ecosse
L’OPIUM A FUMER

ture honorable. Informé de cette
CODI
nVcrtiëi* «upplice», il lui fit tran­
* . . • a IT1I - .AilffMll I #%!•« «• A*

fit couper le* 
, le* p»ed» cl la langue; apre»

c - * # | •
conduite. Néron lui

Pour voui dêbarraacer du rhume- 
tiimt, tervez-vou» de* Fruit- 

e-Tivet, dit-il.

EN EXTREME-ORIENT

tête. Elle »ouffrit tou* ce*
wùrmenU avec joie, .’aatimant heu- 

de pouvoir imiter le* martyr», 
'vile honorait particulièrement . 
Our ion corp* mutilé »«ra glorieux 
au jour de la résurrection!______

Statistiaues
(Suite de i« 4cme page) 

élèves * et H écoles spéciales de fil-
>v ( 1.720 élèves).

A côte des écoles, et pour rendre 
n)lLs cf/lcace le travail qui s'y ac­
complit. il existe 30 collèges de gar­
çons M.336 élèves», et 38 collèges 
(V jeunes lir.es «1.021 élevés). 50 
Associations de jeunes gens <3.235 
jIiiCrit.‘ » et 8 Associations de jeunes 
qjles <420 inscrites.)
* L'Action Catholique enfin, comp­
te *1033 membres dans ses 257 asso­
ciations d'hommes et de jeunes gens 
r i.5il membres cluns scs til asso- 
entions de femmes et de jeunes fil-

Ottawa. Ont. — M. J. B. Dr<*y, 
Digby, N.S., écrit ; "Pendant lon- 
tempa i’avai* du rhumatisme et 
.ie ne pouvais même me balancer 
le* bras. La douleur, après un 
certain temps me rendit pre*que 
feu. A la fin j'essayai Fruit-a-Ti- 
vc» et je suit très bien et même 
à I ouvrage. L acide est chassé 
d# votre sang par Fruit-a-Tivei, 
parce qu’elle* stimulent ci*q or­
ganes vitaux à faire leur travail 
naturellement — l'estomac, le* 
rein», le foie, et U peau. Votre 
sang est purifié. Santé et confort 
revenus. 25c et 50cts. Chez tous 
1-» pharmacien».

U S. D. N. vient d’acheter 1 a publication du rapport de 
la Commission d’Enquête sur le contrôle de l’opium
à fumer en Extrême-Ori ent.

L’HISTOIRE DE CETTE COMMISSION
(Suite de Id 4cme pige)

Yet, aux Indes Néerlandaises, au Beaucoup de travailleurs manuels 
Siam, en Indo-Chinc, à Hong- astreints à une tâche pénible, clans
Kong, aux Mes Philippines, à For- un climat chaud et malstin, cher- 
mose. et en Mandchourie du sud. chent dans l'opium un stimulant:

; Sur les indications de 4 1 5 témoins, ce qui fait que paifois presque tous 
j j ( fonctionnaire*, juges, médecins, les coolies des exploitations de bois

La sécession
missionnaires, banquiers, entrepre- de construction, des mines d'étain

s’adçnnent à la drogue.neurs de main-d’oeuvre. représen­
tants de collectivités, fumeurs et 
opiomanes, chefs d'organisations pii- OPIUM et RECRUTEMENT

de l’Etat libre
DE MAIN-D’OEUVREvces. etc. . . ) et de 425 documents } 

et déclarations, elle a rédigé un j 
rapport très important de quatre gro3 i Quelle serait donc l’influence

le*
Si le* statistiques ont une valeur, 

(files de la Commission Synodale 
rlf Pékin, en prennent une d’au­
tant plus grande et plus significa­
tive que ln Chine traverse actuelle­
ment une période sic crise.

Le code

d’Irlande
volumes, dont nous ne pouvons rc- possible d’une suppression progrès- 
produire que quelques affirmations 
et conclusions plus caractéristiques, 
notamment sur les points clr portée
moraic et sociale, ainsi que sui 
questions c!e main-d’oeuvre.

I

sive ou tJtale de l'opium sur le re­
crutement de la main-d'oebvre? Vu _
l’importance, quantitative et quali- » tique du FL I. ! ., peut-être même

te? Certains parlent d’une diminu­
tion de 30 p.c», en moyenne, mais 
»ou« les témoignages portés devant 
la Commission ne s’accordent pas à 
reconnaître que le rendement des 
fumeurs d’opium serait inférieur à 
celui des abstinents. Toutefois les 
employeurs en général préfèrent r*o 
pas embaucher c!e fumeurs aptes i 
examen médical les représentants de 
U Compagnie de Chemin de Fer de 
la Mandchourie Méridionale, à 
Dairen, n’engagent pas, et au be­
soin ils congédient les fumeurs m>é. j 
tércs. Au Nord Bornéo Britannique J 
I un des employeurs chinois refuse | 
les opiomanes pour ses exploitations 
forestières et ses plantations. Les as­
surances sur la vie tiennent compte 
de cette habitude dans leurs condi­
tions et pour l'etablissement de leurs 
primes.

Ces questions si importantes pour | 
le travailleur asiatique ont été si­
gnalées avec insistance par la Com­
mission d’enquete. Elles attireront 
pour sur l’attention des services 
compétents de la S. d. N. et princi­
palement du Bureau International 
du T ravail. Sans doute une clude 
plus approfondie des conditions de 
travail, du standard de vie. . . de 
l’ouvrier d’Extrême-Orient nous se­
ra fournie par la \aste enquête asia-

es

Il semble ressortir de la corres­
pondance échangée avec 
l’Angleterre que c'est la véri­
table question en jeu.

tative,
clans tout l'Extrême-Orient. la 
question a retenu de près l’attention 
de la Commission: elle a clé étudiée 
pour chacun des territoires enquê­
tes. Dans les Etablissements du Dé- 

Le grand nombre des fumeurs troit. L* Chinois forment plus de

de l'immigration chinoise par la convocation éventuelle d’une

LE NOMBRE DES
FUMEURS D’OPIUM

d’opium ressort des recettes du mo- la moitié de la population, et coniti- 
nopole de l’opium, relatées au volu- tuent un facteur important de la vie

(Suite de (a 2cme page) 
n,, xrnêrf^» dan» U relicion d’F.tat 
mi puni d une amende de 100 à
3.000 lire.

L- libéralisme de* temp* mocl»r-

LE SERMENT

Dublin. 15. — On conclut de la 
| correspondance échangée entre Lon­

dres et Dublin que la véritable

me II du rapport pour l’année économique, laquelle, au témoigna­
I 928 ; possessions anglaises d’Ex- ge de hauts fonctionnaires, du Gou-
trcmc-Oricnt, (Etablissements du 'finement, est tributaire de l’élément 
Detroit, Etats Malais Johore, chinois, sui tout dans les deux \iiles

n#» *\*it fait table ra»r. dans le» question en jeu présentement. entre
Code* Uinue*, de toute» le» disposi- |es deux gouvernements est la sé-
honv «lin. d«ins les C odes d autre 
loi*. \ iraient le» délita contraires à 
U religion. C'est l'honneur d<“ M. 
Roico de *'étre rendu compte de ce 
qu'une telle conception pou\ait a­
voir préjudiciable tant nux bonne»

.
main-

cession de l’Etal libre de l’empiré 
anglais.

Le bill supprimant l’article 17 
de la constitution est déjà rédigée et

Hong-Kong...): 35.000.000 de considérables de Singapour et de 
dollars ( 1 ) ; Indes Néerlandaises: Pcnang. Car non seulement ils four- 
42,000,000 de florins; Indo-Chi- 
ne: 166,000.000 de dollars. . . re­
cettes “brutes”, dont il faut évidem­
ment déduire les dépenses totales de lcui sens de l’épargne, ils ont amas- catholicisme tant qu’ils n’avaient pas
i ii • _______ • 1. _ _i_ I* ' _________.1 . . . *

nissent, en majeure partie, la
d’«

conférence consultative des pays 
asiatiques.

Signalons en finissant le passage 
du Rapport officiel sur l’influence 
éducatrice des îeligions. “La reli­
gion bouddhiste et la lehgion musul­
mane sont fortement opposées à l u­
sage de l’opium: leurs préceptes in­
terdisent effectivement aux fidèles 
de s adonner à l’usage de l’opium 
et des autres stupéfiants. Les Egli- 
«fs et les Missions chrétiennes, aussi 
bien catholiques que protestant??, 
sont nettement hostiles à cette habi­
tude. Il a été déclaré nue l’Eglise

J> *

3^

/

Sains ci en joncs
pci ifs Canadiens

(f&Æ
vî

J. M*

: xe?

Observe/ partout notre jeunesse canadienne . . • 
« ette vigoureuse snntc du corps ... ce vif 

regard . . . l‘expression de la santé.

J'lus ii

*

oeuvre agricole et industrielle, atholiqur Romaine interdisait aux 
mais a\ec leur nature industrieuse et fumeurs d opium de «e convertir au

moeurs d<-» peuple» qui finalement ; sera présenté à la rentrée du Dail

U Régie, y compris le coût de l’o- sé des fortunes énormes et ils sont promis de renoncer à leur pnssion. 
pium tout et de la fabrication de To- devenus possesseurs de puissantes r{ qu’elle refusait le*, sacrement? 
piurn préparé; mais qui laissent une entreprises: mines, domain*.*.* fon- ,lux fumeurs”.

fi

m5SBTÇ

icurs Je ccs petits, comme leurs parent* 

avant eux. ont été élevés à l’.iidc des Christ ic’t 

Arrowroots. I.cs mamans préfèrent le* 
*( hristic • ’ patcc qu'ils sont faits de pur arrow­

root contenant tous les clément v nutritifs et vivi- 

fi nt'. né o s.lires aux entants qui sc développent.

7/ //') ci pas de substitution pour les
® _ 9

1

,,...* . . i» i ■............................. . uium vi»*»i * . inuis vil». ii*k'.-*.ii *..1*. ....... »■ . *• ■ • <i* o, iiwmaii c» un*» 1 autorité dr» Rouvrrn^mr nt» et dy mrrri-rrli rn luit 1 mnu/. U . # i .. ‘ i -,*oir I^mêd.rr m c«n*«crant quel-1 d j* }\ \ 1 qu.c ‘ ïnaigc tics forte de recettes nettes cicrs. banques, compagnies de navi-
nuri-un* r\r% Article» du nouveau • crn^m.cn ,c./af,a nc donne (p0r exemple pour lr« Indes Ncer- gation. . . I m fait dans tout l'Lx-
( odr a lr* défrn»e clr la religion. No- i réponse à la dernière communication |ançj
lf»ri, du tle, que pour être plei­
nement informé »ur ce point, lr Co­
mité chnrpr de la refonte de» loi» 
prr.% • avait pii* con»eil de* auto- 
rit«* atholiqur» rn Sa matièr.* et 
net riment ce- jutiate» de l'L’ni-

anglaise que lorsque la suppression 
du serment sera un fait accompli.

aises: 34.500.000 florins; trêmc-Oricnt, on trouve des Chinois.IJ T
___ . _ _ . «es, artisans de toute sorte.

(I) L- dollar du Détroit 
Jam 1m 2.r*2 francs suisses.

v aut
6

Les accidents aux traverses

\-rartdu Sacré-Coeur, de Milan.

JUGEMENT

Si le bill était rejeté, il n’v au­
rait rien de surprenant à voir de 
\ alera demander la dissolution et 
la tenue d’une nouvelle’élection.

compte, tenu des services spéciaux charpentiers, prêteurs d’argent, i
de po!i<e, des prisons, médicaux:' boutiquiers, petits commercants. in-
près de 12.000.000 de dollars, sur termédiaiies entre le< importateurs et 
une recette brute de I 7.‘>00.000) les exportateurs d’Europe et les in-

Au conseil a niveau en 1931.

IL A PERDU SES * 
_ ELECTIONS ET 

IL EST CONTENT
On voit toute l’irqnorlanre de res digenes qui manquent nettement de (Suite Je ln dernier e pnse) Montréal, Que., 15. — Spécial au Progrès — Avec toutes Montréal. 15. __  "Oui. voir*

La Cour .Supérieure a rendu Ju­
gement, le 13. dan* la cau.*e de M. | 
OiA’.rl vs M. Henri Girard.. N. P. et i 
'vndic La Cour a accordé l’a requé- j 
te rie M. Girard et l’a dispensé de 
toute autre procedure.

Le différend au sujet des an- |
revenus pour l’équilibre d e? budgets çr»ut et d’aptitudes pour ce genre M. l’échevin Maxime Picotle. r\ ics précaution* prises et tou.* le* moyens de prétention essayes, honneur, je n’ai pas honte de le di-
ocaux.

nuttjf. rît rnoinî tranché 11 sera pro-, U Commiî.ion d'ennuête a fait 
bablrmrnt Mum» au tribunal .mpr- ffforl reCenSer luaagc de IV

d’opéiations.
Ce rôle actif, souvent de premier

Avis
i ‘AADA

Pr*ivin<* H*
Dl»tri • de Québec 

I 3 0 4 • f •
DANS l.A COUR SUPF-Rir.URr.

LN M M ILRI. DU FAILLIT L , 
Ltn» I rie l/ûONARD i LA*
L\U, Iflombifr «I- Chicoutimi. P.

O
t rd«nt «uton»- 

!.* ->»r î- pr^*ent donné qu'-n
'•it'i d'un jutem-nt é* I Honorabl* ju- 
f *r. Chef 5ir F-X. Lemieux, -n dnle 
Hu .' * m*r* 1032. I* *ou»»i(;né « rtr 
n*«mnie sardirn de» bl»ns en cttl? «f.
lac*

»umI donné qu'une
h1** de » créancier» »rra tenue ^u P* - 

* ? zz ju»:.. e «% Quebec, mercredi I- 
rt*rr.e jour d Avril |] h^ui#* ne

L»'»nt-midi pour prntéder ^ \* norm* 
ratmn dun syndic et d'un in»petlc.t 
T reîtr Affaire.

'* flerr.e jour d'av/il

liai créé à la dernière conlérence im­
périale.

Dans sa note du 3 avril, clr Va­
lera déclare qu’il ne s’agit pas de sa­
voir si le serment constitue une par­
tir intégrale du tiaité conclu il y a 
dix ans. La question, clit-il. c’est 
que le serment représente un far­
deau intolérable pour le peuple dr 
cet Etat qui a formulé de la façon

p.an, que,.jouent les Chinois dans 
pium à fumer en Extrême-Orient, certains territoires non chinois, a été. 
l ût-ce clans le pays où la vente de souvent signalé à la Commission par
la drogue ne peut légalement se fai- des fonctionnaires, des industriels, 
re que sur carte d’immatriculation et d’autres employeurs, qui ont cir­

cles “consommateurs autorises ’. i! cia ré qu un contrôle trop strict de 
existe un grand nombre de fumeurs 1 usage de I opium ou sa suppression

résolu que lr gousrrnrmrnt d’Ot- 
tava soit prié dr bien vouloir dé- 
•réter une extension de délai pour 
l exécution de travaux remédialeur? 
au chômatr déjà commencé», ou 
dr»nt les argents rn rapport avec tes 
travaux ont déjà été votés.

de contrebande ; “même pai fois, dé- totale menai craient d’arrêter l af-
clarc le rapport, autant de ces cler- flux cle la main-d’ocuvre et le de­
niers que de fumeurs d’opium du veloppcmcnt économique. Le Malais

RE: AMENDEMENT Dr 
LA TAXE D’AFFAIRES.

M l’érhi

monopole”; de plu.*, clans la plu- moyen, par exemple, répugne aux
la plus formelle son désii de le sup- part des territoire enquêtes, point travaux manuel*, pénibles de L lun-
prjmer n’est besoin d’immatriculation. D a- çE tropicale, des forets de tecL

pres ce? baser, d’évaluations très ou des mines d’étain. . . Il en sci oit
flottantes, la Commission estimerait de même des Birmans. Au Sum le? 
le nombre des fumeurs licites et i!li-i indigènes ne suffiraient pas a four-

icvm I home* Chi»?<on 
donne avis qu a une séance ulté­
rieure dr re conseil, il proposera un 
reglement amendant le règlement no 
14 5 et ses amendements qui int 
trait à la taxe d affaire.

les automobilntcs Canadiens et autres continuent à frapper des 
trajns de chemin de fer. Les statistiques d accident compiles par 
le service d exploitation du chemin dr fer National du Canada 
accusent cependant une diminution depuis quatre ans, dans le 
nombre de personnes entrees en collision avec de* trains ou frap 
pccs par ces derniers. Ln 193 |. furent rapportés plus de 700 
acicdcnts aux traverses à niveau du chemin de 1er National \ 
compris les ligne* Américaines. Sur ce total 190 accidents fu­
rent le résultat d une collision entre de? automobilistes et des 
trains arrêtés ou en marche. Ati Canada seulement, i) y a eu 
138 de ces accidents. Dans 122 cas. les traverses à niveau é- 
ta;rnt protegees par de» barrière-- qui lurent brisées. I i *ta 
tistique prouve aussi que 53 de ces accident* se sont produits le 
lour et 69 la nuit.

ic, Farcent que j ai volé au moyen 
de faux chèque ($80), je l’ai rm- 
ployé à soutenir dr* femme* dan? !i 
mnerr. A part de cria, je »uis con­
servateur et je n'ai pas honte d^ i* 
dre. J’ai perdu mes éleetî'^n*. et j* 
suis cordent

J.-F. BEDARD
Gardi-n.

Vous désirez des im­
pressions soignées et en 
plusieurs couleurs! A­
dressez-vous au “Progrès 
du Saguenay”. »

citer : Birmanie à 100.000 (sur une nir c 1 exploitation c!e.< richesses du 
population de 12.000.000 d habi- pays la mam-d oeuvre nécessaire.

. Tl 1* • ^

RK: SECOURS DIRECTS
II

t.-ntr): aux Indes Nceriftndaires à .*\prcs expérience tout i’f .xt rcmr-
216.000 (sur 52.000.000) *u Orient recherche l'excellent hawnl-
Siam à 110.000 (sur 11.000.- Icui chinois: solide, très endurant.
000): en Indo-Chiné, à 115.000 prêt aux tâches pénibles, et qui en 
(?ur 20,000.000): à Hong-Kong fair fournit pour une grosse part le
a 120.000 (sui 1.000,000): à personnel d es dncLs. d-t ports, des
Formose à 35.000 (fur 4.000.- p.antations de caoutchouc, d^ 511 -
000). La consommation annuelle uf* de tahai ... et même du servi- 
par tête pourrait ctrr un tiers de ce domestique.

r

Ecrivains Classiques
kilogramme à un kilogramme. En C et afflux ininterrompu de tra
proportion de !a population les vailleurs dont les uns fumaient déjà
opioman r* ?e irncontrent principa­
lement cher. les Chinois, qui, sou­
vent émigrés sans famille, consh-

n Chine, dont les autres apportent 
souvent avec eux une tendance à 
i opium pour avoir été «n contact

est propose par M. l’échevin 
! homa* C hiasson, serondé pa 

léchevin Auguste Gravel. r( 4>i0. 
lu que ce lonseil demande inst, m* 
ment au comité de 
ir chômage de lui accorder un octroi 
ou crédit additionnel de 52.000,00 
pour rire dépensé rn secouis duect* 
aux chômeurs, pour le moi? d'.n.il 
topant et pour le moi? dr niai 19 
32. et que copie de la préseni- ié- 
solution soit adressée à Monsieur 
M. L. Guimont, sous-diiecieiir du 
comité contre le (homage, ainsi qu’­
au député Monsieur Alnhcda ( iê-

l.nr diminution graduelle dan* lr nombre des accident - aux 
traverses à niveau sert fait sentir depui l(*28. Sur E réseau 
National lr nombre de c**- accident fut do 825 m lr,28. 7 '6 
rn 192'*. 810 rn 1930 ri 704 rn 1911. Sur les lignes 1 ana 
diennrs du réseau sr sont produits rn 1931 479 accideni* a la 

secours contre smtr desquels 47 personne furent tuée , c? 266 blessés. Plu?
dr 25' r dr ce* acridents. *cit I 38 furent < 
bilistes qui frappent rur lr. côte c!r* train- 
et dans 185 cas lr mcteui cala pendant 
sur la voie à une travers à niveau.

( r?i rn re« terme* que LorenTo 
Paradis, accusé d’avoir fait circu* 
r: dr faux chèques. *’r»t adressé 

au maciMrat Maurice I r-. 
ti«*au qui lui demandait * il était 
eoupablr ou non Le magistrat s’est 
rndu compte par ceîtr réj>on?e que, 

l’acciré nr devait pas jouir d* lou­
ses facultés <*t i! a ircommandé 

un '\amcn mental dan* son ca«.

I n
rci

tout d(

conservateur qui e*t content 
pr :du t/“ élections, c** n’^ît 
mêm** pas normal. . •

uises pai or* automo- 
.irrclés ou rn marche 
que lr véhicule ct.ii!

fi H0S LECTEURS

\J • OUI
cDonne 
: dcir.ar 
r dfl

1101 I * uCC* pcM.'V
> fi ni f Ter 'nu* la Ht- 
Carnct sociat** en

Lettre cle MM. Lapoint . Prat 
te et Germain, avocats de Québec, 
adressée à M. |.-Ernest De:biens,

Vente à prix, d'occasion, très avantageux.

tuent ainsi une forte partie cle la po- avec un milieu de fumeurs, piovo- 
pulation masculine. Il semble même que une augmentation du nombre

réclamant le paiement d’un compte 
te. avec prière a cc dernier de l ap. dr 5200.00 pour services p»oics

Volumes in-12 — à .65 et .75

' qu’en général les indigènes n'aient des fumeurs dans le? pays d’immi- 
acquis cette déplorable habitude gration et rend plus malaises les ef

pour ,45

qu’au contact des immigrants chi- forts des Gouvernements contre l’o- 
nois. Si l’opiomanie existe depuis pium. Certains vont jusqu’à préten-
longtcmps chez les Shans de Bii- dre qu’une politique trop rigide ar- j 
manie, les Annamites d’Indo-Chine. reterait l’immigration chinoise et

Du Pape, Joseph de Maistre.
Lei soirées de St-Petersbourg, Joseph de Maistre.

glais

Oeuvre* complètes, Xavier de Maistre.
Dom Quichotte (2 vol.). Cervantes.
Le renard, Le Juif de Malte, etc., auteurs dramatiques an- 
contemporains de Shakespeare.
La case de Tonde Torn, Mme Beecher Stove.
Les Lusiadcs, Camoens. .
Les brigands, Marie Stuart, Guillaume Tell, Schiller.
La Jérusalem délivrée, Le Tasse.
Mes prisons, Sylvio Pellico.
Théâtre de Corneille, 3 vol.
Théâtre de Corneille (autre édition) 2 vol.
Be I éducation des filles, Fénelon. •
Be I existence de Dieu, Fénelon.
Les aventures de Tclémaque, Fénelon.
Maximes, La Rochcfoucault.
Lettres de Mme de Scvigné.
Oraisons funèbres, Bossuet. „
Discours sur l'histoire universelle, Bossuet.
Pensées, Pascal. '
Oeuvres de François Villon.
Oeuvres de Boileau.
Théâtre de Molière, 3 vol.

les "Formosana” dr h ormose. c’est avec rür l’enrichissement de* colo- 
qu’ils descendent directement des nies. La Commission d’enquête nr
Chinois où en sont parents très pro- croit pas que l’immigration chinoise 
dies. Les Japonais, bien que d’ori- fuirait et mettrait à l’index les ter­
rine asiatique, n ont aucun pen- ritoires où aurait été supprimé Po­
chant pour l’opium, même lorsqu’ils pium. En Chine même on trouve!a 
sont en relations étroites a>cc des toujours des non-fumeur* qui conti-
races opiomanes. D’après la Com- nucronl toujours à être attirés vers 
mission d’enquête Ips Européens se- des pays à travail plus facile et

puyer.

CORRESPONDANCES
Ln message du Dr A. Lessard 

demandant la décision de ce c^n- 
»nl concernant la formation de |’U- 
mtc Sanitaire du Comté Laviolrt!;.

Celtic de M. I-.-X. Lamontagne 
au sujet de U rectification de ses 
paroles prononcées loi» de la délé 
gation auprès de (’Honorable L.-.V 

I ascbeieau.
Lettres du maire du Cap de la 

Madeleine et du maire de Chicou­
timi. concernant la délégation îela 
ti\r à la question du chômage.

Lettre du secrétaire de la cite 
de Shawinigan indiquant le mon-

sionneb rendus au sujet dr |i fixa­
tion du chef-lieu du Comté * La 

I uqtje. C ette reclamation < t Ur- 
sér eri «u<pen? pour le moment .

LES MARINS
ONT REPRIS 

LEURS CANONIERES

vu
r rr: 
re?. . ci 

3715.
V t

■ Cl ch aitçti Jiqr fpi9
r‘jr -j‘ointt po* etc i)Um 
ru dor mions Drit: rrnent

r faut et'abord 
nent siqncrs d'u

f.jU3.vaqui !. K, 7 ual 1

lwectuie également fut I ulr de 
compte» du moj« qui furent .n* ep
tés en blor sur proposition dr ' 1
l’échevin Orner Journrault. rcon 
dé par M. l’écheviri Maxim* ) h
cotte.

I gouve.ncmenl dr ! I qu.itrui est 
dr noireru en posse«don dr \ ma­
nne de gnenr. C rM<- marine 
compore rie deux r momrrrs. le 
“C oîop^xi et le “ 1 aiqui . que 
rle< mutin? r.voient saisie» l.i .«em.ii*

K OU : 

0

qur ( note;t
nom veritable 

N nu ' pourront 
écrire à r v abonne*, quand 
ne pourront publier leurs en-

d l’cd

r ,
f n

A n; le po Gua\

du
Et I a «e^ncr fut I e\ rr.

i aient moins contaminés depuis que mieux rémunéré. “La crainte que la 
se sont améliorées leurs conditions suppression graduelle ou la prohibi- j 
d’existence, que se sont multipliées' lion totale de l’opium risque dr ré— lan* f c * Uxf ,rTip°ïée sur le coin- 
leurs possibilités dr foyer ri*opéen j duire d’une façon inquiétante l’af- | mc^‘c f^p *otPnf;,

flux cle la main-d’oeuvre nécessaire

New-York, 15. — L«* capit 
ne Rail) est paili pour ex­
pédition de sauvetage du tiéfoi qui 
?e tiome dans le» flanc? du paque 
bot "Lusitania ’, coulé durant la 
guerre.

et de distractions intellectuelle».

LES OUVRIERS

Rapport de l'inspecteur sanitai-
nc devrait pas constituer un obstacle; ,r* J°lico«ur. faisant un ré-
à la suppression définitive de cette 

IL MEURS D’OPIUM habitude... Il e?t probable que
i l’on éprouvera quelque? difficultés 

au cqurs^Ie la période d’adaptation, 
'élfmii

La grande majorité des fumeurs
d’opium appartient aux classes ou- , mais Termination des fumeurs d’o-
vrières. D un statut social tics bas, pium. élément? indésirables parmi le.» 
d un développement intellectuel très émigrant», serait tout au profit du

• v°udra bien ajouter, dans les commandes par malle, 
C1nq sous par volume pour le port.

LA LIBRAIRIE REGIONALE, INC., 195, rue Racine.
CHICOUTIMI

peu avance, entassés dans de.* de- territoire intéressé, 
meures primitives sans hygiène, vie-
times du préjugé populaire que Tha- OPIUM ET CAPACITE 
bitude de l’opium guérit la dysente­
rie. le typhus, le paludisme, cl que 

meme elle immunise contre ces ma-

DE TRAVAIL

Car non seulement les dépenses
ladies, enfermés pratiquement dans du fumeur sont hors de proportion 
leur* condition* pitoyables. c*\* tra- avec son salaire, e oui abaisse en-
vaiileur.* "cherchent à tout prix une. core son ardard de ? ie ?i ir.iféra- 
dis trac lion qui leur fasse oublier, ble et celui de sa famille, mais pour
nr fut-ce que 
misères de la
qui vaut particulièrement pour les d’opium, qu’il doit a i n - i fumer 
travaHeurs isoles des mires d etain, ’-'-rvall-s rcgu'iers. E*t-re

tics instants, les être en état d’accomplir ?a besogne 
vié”; considération il peut de moins en moins *e passer

qu
a

‘i

sumé des activités dr »on départe­
ment depuis un an.

Lettre de Mme Johnny \ eil- 
leux au sujet de ses taxes.

Requête signée par 1rs 3 proprié­
taires des salles de Pool, deman­
dant au conseil de réduire, la taxe or 
licence de salle de Pool.

Demande par Scal/o et Frèi'\ 
pour I exploitation d’un permis de 
vente de patates frites par les u:r* 
de cette \illr.

Lettre de M. J.-O. Dallaire, a 
sujet clés assurances.

Lettre de la fonderie dr St-An 
selme. Liée, offrant d<* fournir le 
fonde, savoir pour "man-holes” 
grilles, au prix de 52.85 le 100 li­
vres.

Lettre de la Metropolitan Life 
Insurance Coinpanv. accusant rê­

ne (ici me. r d 
quil.

Dernièreme.nt. d*s marin» 
gouvernement ont irjuis ir« i inr»n 
mr.es aux jehellr.*- sans qu’un cou;* 
de feu fût tiré, aprè? que cl au1: 
rebelles eurent été chas e? du ? >rt 
de Punta Piedra?. I r< marin? tin 
gouvernement .i!.*ivè,-ent <ur dr* .-ni 
harcations. cri ne. ent dins 1 i' u 
.lté le» canonières. monte rut à 
bord et forcèrent L* mutins à se 
roumeltie ,ui cour» d’une grande I: » 
taille . a coups de poings.

annonce' d* tuns mhr* d0 
Urr, r!* mcrwqrs. 1rs remer- 

. • pc thies, ou au-,
' r nouvel'es du ornrr sont stnete- 
rr.rnf payables damner ,;u tnu.r dr 
50 sou;f 1 insertion.

;/ou publierons par ailleurs, avec 
p’atsir hs notes cicarnet social, lr 
ccmptc-rendu d'une soiree, etc.

Vo- Irçtcu: ront pries de sr mp­
-» r**' détails qui pour nous, sont 
premiere importance.

i

r u

\eu A nrk, 15.
d’un abordage entre

Au rom» 
le chalutier

Manhattan et le navire Guyagud 
dans le port c le New-York, 
un marin Jumcs-C. Reilly 

-*t noyé et «ix autres rnaiins furent 
t blessé.*.

des plantations de caoutchouc, et dehors de ces pauses multipliée*. 1a * *’'tion de la lettre du 2 mais du 
pour Tcmigrant chinois sans famille, capacité même du ti a* ail est attcin- tuer,

JE PROMETS
D'EVITER LES ACCU 
DENTS EN CONDUI­
SANT MON AUTO 
COMME JE VOUDRAIS 
QUE LES AUTRES LA 
CONDUISENT.

'i

i
Mf,u( or S f C U * » T f Ol K rHOVlHCt ot O u f » r c

* ‘
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Les dates de 
deux congrès

Funérailles de 
M. J. Tremblay 

de FA. C. J. C. à la cathédrale
• ~~ 1 - - I ^

Le congrès régional aura lieu à ^el?c1ryr*ce a changé par M. 
St-Félicien, le 8 mai. — Le | |abbe F'{- Fortin. — Une 
congrès fédéral sera tenu très 'ou,c nombreuse y assistait, 
probablement les 1, 2, 3 juil­
let à Chicoutimi. LE DEUIL

Funérailles de 
Mlle Thérèse 

Bélanger

Au conseil 
du village de

La Malbaie

Construction
imposante

à Gde Baie

On prépare
une belle soirée

à Arvida

AFFILIATIONS
Deux importants congrès acéjis- 

tes seront tenus en notre région, 
l'un au mois de mai. c: l’autre en 
juillet.

Hier soir, au cotas de la .séance
eu Comité régional, on a décidé de j L#a levée du corps et le service 
irtarder le congrès regional a la cia- Turent chantés par M. l'abbé K.-J. 
te du 3 mai. afin d'avoir des routes Fortin, lumônier des syndicats ca- 
convenablcs pour les automobiles. ! tholiques.
Ce congres aura lieu à St-Félicicn La dépouille mortelle était portée 
•■La crise agricole, sc.s causes et scs par MM. David Tremblay. Charles 
:< mèdes ", tel sera le sujet qui sera ! Tremblay. Méridée Tremblay et 
: : ai té, au cours de la séance d’etu- Alexandre Tremblay, frères du Ué-

Ce matin, ont. eu lieu, a la cathé­
drale. au milieu d'un grand con­
cours de parents et d’amis, les funé­
railles de M. Joseph Tremblay, dé­
cédé le 12 avril, apres une courte 
maladie, à 1 ace de 53 ans et G mois. 
II était époux de Florentine Boullau- 

j ne.
La levée du corps et le 

! furent chantés

de de l’après-midi, séance qui sera 
publique. Le travail sera présenté 
par un membres du cercle de St- 
Fclicion.

On pcjit nus.. annoncer, dè* inaih- 
trnant. d’une façon a peu près cer­
taine. que le congrès fédéral de I A. 
C' J. C.. qui aura lieu à Chicouti­
mi. sera tenu les 1. 2, 3 juillet.

Quatre cercles d’études seront af- 
liUés a Î’A. C. J. C . au prochain 
congrès régional rie St-Fcliclen. Ce 
sont les cercles de St-Jérôme. Port- 
Alfred. Bagotville et Normandin.

SEMAINE D’HYGIENE 
DANS LE COMTE 

DEROBERVAL

Hint.
Le deuil était conduit par MM. 

Maurice. Louis et Henri Trembiay. 
fils du défunt M. Joseph Tremblay. 

•con gendre, Mme Edgar Fortier, sa 
fille. Mme Philippe Tremblay, et 
Mlle Jeannette Tremblay, scs fil­
les. Mme Pitre Boulianne. sa soeur. 
On remarquait encore parmi les pa­
rvins du regretté: M. Xavier Pilote. 
M. Georges Boulianne. M. Wilfrid 
Tremblay, de Stc-Anne, M. Onési- 
me Tremblay, de Stc-Anne. M. J.- 
Jos. Boudreault. de Chicoutimi.

La maison Arthur Aubin était en 
charge des funérailles.

L'inhumation a eu heu dans le 
cimetière de la cathédrale.

Le Progrès du Saguenay réitère à 
la famille scs plus sincères sympa­
thies.

Décédée à l’Hôtel-Dieu Saint- 
Vallier, à l’âge de 15 ans.

SYMPATHIES
Le huit avril dernier, est décédée 

ô l’Hôtel-Dieu St-Vnllier a l uge de 
quinze ans et huit mois, Thérèse 
Bélanger, fille de M. et Mme Joseph 
Bélanger, meunier, de cette ville. 
Sa mort fut l’écho de sa vie. Après 
avoir souffert pendant trots mois, 
une maladie qui ne pardonne pas, 
avec une patience vraiment angéli­
que. elle rendit son âme a Dieu dans 
un acte de résignation parfaite à 
sa sainte volonté. Elle laisse pour 
pleurer sa perte, son père, sa mère, 
doux soeurs. Rdc Sr Marie de St- 
Lcon-Ie-Grand. du Bon-Pasteur de 
Québec et Imelda; deux frères: Paul 
et Léon. Elle était la cousine de 
M. l’abbé Jules Riverin, vicaire à , 
Bagotville et de Rde Soeur Marie- 1 
Pierre-Julien, du Bon-Pasteur, de : 
St-Isidore. et aussi la nièce de Rdc 
Soeur Marie*Paul et Rde Soeur Ma­
rie-François, servantes du St-Sacre­
ment.

Scs funérailles ont eu lieu lundi ; 
matin en la paro ssc du Sacré- J 
Coeur, au milieu d'un grand con­
cours de parents et d’amis venus 
rendre un dernier et sublime té­
moignage à la chère disparue.

REMERCIEMENTS

Réunion à l’Académie St-Etien- L’hôtel de ville de Gde-Baie
ne -ou* la présidence de M. 
leT.aire J.-E. Carré.

se-

QUESTIONS DISCUTEES
La Malbalc. 15. — D. N. C. —
Lundi, le 8 avril, eut lieu 2a sé­

ance régulière du Conseil du villa­
ge de La Malbaie, à l’Académie St- 
Eticnnc. Composaient l'assemblée. 
MM. le.s conseillers Adj. Tremblay. 
Henri Fortier. Armand Gagnon. Na­
poléon Tremblay, Gustave Riverin 
et Jos. Simard, formant quorum 
sous la présidence de M. le maire 
J.-Ernest Carie.

M: L.-P. Couturier, secrétaire, fit 
la lecture du procès-verbal de la 
dernière séance. On soumit la lis­
te des cbmptes à l’approbation des 
membres du Conseil.

On discuta la question des 
ces et particulièrement ce 
chantiers.

Il y eut des protestations faites 
par le.s intéressés, contre des con-

ra un monument remarquable 
parmi ceux de la Baie des 
Ha! Ha!

A L’EPREUVE DU FEU

Séance dramatique et musicale. 
— Au profit de l’église.

LE 24 AVRIL

Au conseil 
de ville de

/ La Tuuue
V

Une construction importante s’é­
lève actuellement dans le village de 
Grande-Baie, non loin du couvent 
et dans un site admirable. Nous 
voulons parler du nouvel hôtel de 
ville.

Comme le* autres villes de la Baie 
de* Ha! Ha!, la vieillè paroisse de 
St-AJexis donnera un logement très I ii0t on 
convenable à ceux qui sont char- Celui-ci 
gé* de l'administrer.

La construction, complètement ô 
l'épreuve du feu. sera en pierre et 

'u I coinPtendra un sous-bassement, un 
?..c des rez-de-chaussée et deux étages.

Le mardi soir, 24 avril prochain, 
à 8.30 heures, aura lieu à Arvida. 
dans la salle paroissiale, dans le 
soubassement de l'église Ste-Thérè- 
.se de l’Enfant-Jésus, une magni­
fique séance dramatique et musica­
le. organisée par le* cercle Ste-Thé- 
rèse. au profit de l'église.

On y jouera un mélodrammc et 
une comédie avec un programme de | programme 
chant et musique rendu par des nr- B * 
tistos locaux.

Le fait que cette séance est sous 
l'habile direction de M. J.-A. Pou- 

assure d’avance le succès, 
sera d’ailleurs bien secon­

dé par des acteurs de renom tels 
que MM. J.-A. Pilote. D. Vickers.
A. DcVarennes, A. Denis, J.-A. Lan­
glois. dont la réputation comme ac­
teur* n’est plus à faire, pour les 
avoir vu a l’oeuvre a chaque séan­
ce organisée par le cercle Stc-Thé- 
rèse.

Le prix d’admission qui est 
cts. le billet réservé, et 35 cts. pour

De nombreuses questions sont 
soumises au conseil. — L’U­
nité Sanitaire intéresse tout 
particulièrement les échevins.

AFFAIRES DE ROUTINE
La Tuqur, 15. — D. N. C.—

sentiment pour faire n»n;. j . dite Unité Sanitaire. P "* de >*
Mais le conseil sait qUe non, 

nm à ce but. il lui 
des changements dans SOn , 
municipal d'hygiène Pn. t*”1** 
congédier Dr Paul JoliS *^ 
pcclcur sanitaire. n-#
.11 /«ommande fortement U 

minât,on du Dr P. Jolicocur " 
me inspecteur de l'Unité Sani,^ 
du Comte lut violette; étant donn 
que ce dernier a toujour, donné „ 
tl,faction et qu il est qualifié pl 
occuper cette position d*in,pecteur[

RE EXTENSION DF DFI m 

DES TRAVAUX DF CHn 
MAGE. ’ U'

Il est proposé par M.
A sa dernière séance, le conseil dr 'ln ^mrr Journcaull, secondé 
La I uque a disposé des matières au1 (Suite à la 7;cmc page) 

entr'auhes les suivan­
tes.

NOUVEAU PRO-MAIRE.

II est propose par M. Eugene 
Bertrand, seconde pr M. Maxime 
Picotte et adopté à l'unanimité.

, Que M. I échevin J.-Romulus 
G ci vain soit du 
le de

Par

OUVERTURE 
d’un Salon de Coiffure

ce

Mme Joseph Belanger et j r^ndu dans l’affaire de l'élcctriclté. Jl,-sLice. 'oüâ cc 
..c icmercient bien sincê- çe délai permettrait au Conseil de *;*s Kra!:dcs lignes

S:-Prime, lundi soir, le 18 avril, 
conférence aux dames seulement: 
mardi de 10 hr- a m.. clinique de 
bébés et 1ère immunisation contre 
la diphtérie.

Doibcau. mercredi, le 20 avril, cli­
nique dr bébés de 2 hrs à 5 hrs p. m.

St-Félicien, jeudi. le 21 avril, cli­
nique de bébés de 2 hrs à 5 hrs p. 
m.

Roberval, vendredi, le 22 avril, 
clinique de bébés rt 3icme immu­
nisation contre la diphtérie.

L’Unité Sanitaire.
Comtés Roberval 

et Lac-Saint-Jean.
Par: La direction.

M. CL
leur famille
renient toutes les personnes qui 
leur ont témoigné do la sympathie 
à l’occasion de la mort de leur fille 
bien aimée, soit par offrande de 
messes, bouquets spirituels, assis­
tance aux funérailles ou de quel­
que autre manière que ce soit.

760-15-4-32.

Un 5on nombre de chômeurs, pour 
r.e pas dire tous, on travaillé a éle- 

currents et voituriers d'occasion, qui j 'er cet édifice imposant. Les fonda- :
ne possédant pas de licence pour. tîons ont demandé beaucoup de 1 .
le village, font tort à ceux qui ont j temps et de travail néanmoins, elles ■' admission générale, est à la portée 
pris licence. I sont terminées, et, moyennant de d® toutes les bourses et nul doute

Une resolution unanime du Con- nouveaux subsides, les’ rangs de 
sell est prise, a l’effet qu’une de- : pierre se superposeront Jusqu’à cqm- 
mandc de prolongation dû délai ; plct achèvement, 
pour appel au Conseil Privé, soit j
faite a la Cour Suprême: ceci en Le* bureaux municipaux, la salle

le dernier jugement du Cons?tl rt, une petite salle de
que contiennent 

du plan dr 1 hôtel

a
rapport avec

qu’il y aura foule ce soir-là pour 
encourager cette bonne oeuvre tout 
en passant une agréable soirée.

contre Meurtrissures

Mlles Colette et Jeanne Ouellet 
annoncent aux dames et demoiicl. 

choisi comme pio-iiui- j |c* l'ouverture d'un Salon de Crif
I • CT , . . , • fT- "PATRICIA". Lllcs seront
L< con.'ril entend ?c prcvalon a la disposition des clientes 

de 50 c,fs «\vantagcs du système de l'U- temps, et désirent donner 
nitc Sanitaire qui scia établie poui don. . . à prix 
le Comte Laviolctte et en couse-! dresser à 123, rue P 
quence donne son adhésion et ;on-1 mi-Centre.

réguliers, 
rue Price,

en tout 
satisfac- 

S. 
C hicouii-

SEANCE DRAMATIQUE 
ET MUSICALE A 

STATION D’HEBERTYILLE
On nous prie d’annoncer que les 

jeunes filles de Station d’Hcbcrtvil- 
1c, anciennes élèves des Ursulincs 
de Roberval. donneront vers la fin 
d’avril, une séance dramatique et 
musicale, au profit de leur ’ Alma 
Mater.” Le programme, qu’on dit 
des plus intéressants, sera publié 
dans quelques jours ainsi que la da- plus grande vente du genre qui

La vente Rexail 
à “Chicoutimi 
Medicine Co.”

Le journal annonçait hier l’ouver- 
Chicoutimi Médecine de la 

grande vente annuelle Rexali, la

per
bien étudier l’opportunité d’en ap­
peler au Conseil Privé contre le ju­
gement rendu par 2a Cour Suprême.

Les contribuables présents à la 
séance opinent plutôt pour pousser 
l’affaire Jusqu'au bout, c’cst-à-dire 
à Londres.

A propos de différents bruits qui 
courent, concernant le coût du pro­
cès jusqu’à date. M le maire Carre 
dit a l’assemblée que les frais s'élè­
vent à date à SG.000.

M. Tremblay, conseiller, propose 
que le 
minué de $200.00. .

Un mois de délai est accgrdé au 
secrétaire pour étudier la question 
et y répondre

La séance est levée.

de ville de Grande-Baie. Les plans 
font voir que l’édifice sera d’un sty­
le sobre mais de bon goût.

REMERCIEMENTS ?4F

Il n’y m rien pour égaler le 
Minard. I)‘'maîtrise**. Anti­
septique, apa.tan:, cicatri­
sant.

Soûlai» rapidement!

M. Bernard Caftiaux. I. C.. re­
mercie très sincèrement toutes les 
personne qui lui ont témoigné des 
marques de sympathie à l’occasion 
cie la mort de son épouse, décédée à

..... ....................... l’Hôtrl-Dicu du Précieux-Sang de
salaire du secrétaire soit di- Qucüec* $ avril dernier.

758-15-4-32.

TRIOMPHE DE LA DOULEUR

TON-SI-NOL
Préparation merveilleuse et expérimentée contre 

l’inflammation des AMYGDALES.

P*'

W»
CCI

év|.

par c*i

Traitement sûr et rapide d- toutes le* affection» de U hou I - 
la gorge ; • amygdales aigue* ou chronique», abcès, inflamin*. 
gencives, rtc , etc.
Crnce a se» propriété* antiseptiques puissantes, TON SI NOL 
t»r. dan» bien dea cas. de» opérations toujour » coûteuse» 
TON-SI-NOL est préparé suivant un procédé chimique contrôlé 
expert.» éminents; n’est pas 10X1 QUI', et d'un emploi lacil»

PRIX : $1.25 la bouteille; franc de port.

Fabriqué par La Soc. TON-SI-NGL Enrég,
NORMANDIN, — — ---- Co. Roberval, P.Q.

turc à i

te certaine de c^ttc soirée. se

UNE CONFERENCE 
D’HISTOIRE POLITIQUE

A JONQUIERE
DIMANCHE

LA NEIGE
DE CE MATIN rr

Dimanche. !c 
de l’après-midi.

L'hiver nous fait *a dernière vi­
site, aujourd'hui. Ti ne faut pas se 

I surprendre de cette température, dl­
; sent le.s vieux, c'est “l'hiver dc.s cor­

____  j neilles.” Il arrive un peu en retard,
17 avril, à 2 h. 30: il se moque du calendrier, mais il 
tous les citoyens de ne permet pas. comme i! l’a fait a 

Jonquière et de Kénogami. ainsi que i Toronto, de glisser sur la neige en 
des autres endroits de la région, ! et en traîneaux, 
pourront assister à une magnifique i Malgré je retard accentué du 
conférence d histoire politique qui printemps, on croit que la route du 

•‘era donnée par M. J.-A. Lavcrcne. ) Lac Saint-Jean sera accessible aux 
sous les auspices de l’Association automobiles, vers la fin de la semai- 
Conservatrice de Jonquière. M. La- ! ne prochaine.
\ergnc parlera d’un sujet que l'on i-------------------------
ne possède généralement pas assez:
La Conjedcratioîi Canadienne.

La conférence aura lieu à l’hôtel 
de ville de Jonquière; rentrée sera 
gratuite et les dames seront le.s bien­
venues.

fait simultanément dans mille huit 
• 1008> pharmacies au Canada.

L? nombre de pharmacies ven­
dant le.s fameux produits Rexail » 
prouve leur \alcur, leur qualité; et 
l'intérêt que le public témoigne à f 
chaque vente a un centin, Justifie 
la vogue de ccttc marque.

La vente à un centin Rexail se 
développe et sc popularise chaque 
année. Cc système de vendre deux 
articles pour le prix d'un seul, plus 
un centin. rencontre chaque fois (i 
la faveur du public et par ccs temps \\ 
de crise, l’économie qui en résulte „ 
n'est pas a dédaigner.

(Une petite erreur typographique 
s'est glissée hier dans l'annonce de 
Chicoutimi Médecine — au lieu de 
1008 pharmacies on avait écrit 108. i

LA POPULATION 
DE LA CITE

VATICANE
C. it'
mit.

M. L’ABBE FORTIN 
A QUITTE 

L’HOTEL-DIEU
M. l’abbé Charles Fortin, cure de 

St-Félix d’OUs, s’est retiré hier au 
presbytère de Grande-Baie en at­
tendant que son état de santé lui 
permette de continuer les exercices 
du saint ministère.

AU PROFIT
DES PAUVRES 

DE LA TUQUE

COMMISSION SCOLAIRE
Cet après-midi, il y a eu assem­

blée de la Commission Scolaire de 
Chicoutimi, à ! hôtel de ville. Nous 
en donnerons !c compte-rendu de­
main. ‘

\ Micane. —— l-**» premier» 
*ts du recrn»<*ir»cnt dr 1» ( ilr 

du Vntican montrent que la popuU- 
l.on rat d’environ 1.000 personnes. 
L.es citoyen» Vatican* proprement 

sont au nombre de 711, mai» 
il faut y ajouter 283 résidants.

Sur cc* 094 personne*, I I seule­
ment sont né-* depm* le» accord* 

e Latrant. > garçon» et 6 fill#*». Le* 
citoyen* Vatican», qui avaient autre­
fois la nationalité italienne, forment 
le» *t-5. Le» Suisse» viennent au se­
cond rang, il* sont MO: les Fran­
çais ne sont 'que 8. dont le cardinal 
Lépicirr et Mgr T userai. L’Améri­
que est reprénentér par une seule 
personne*, line* Soeur, qui travaille 
aux atelier» de tapisserie.

:

\

LA DRAGUE

;

Ln Tuque. 15. — D. N. C 
Samedi prochain, il y aura jour­

née de gain nu "Community Club” 
vu faveur cics pauvre* de la ville. 
I! y aura parties de cartes, concours 
de quilles, de pool, souper aux fè­
ves au lard.

LE Dr RIVERIN
On nous communiquait cc matin.' 

que la santé du Dr Riverin. qui est 
. _ _ à rHôtel-Dicu St-Vnllier. depuis

vente d'articles, tour- ; quelque temps, se maintient dans le

La drague General Montcalm 
j commencera le creusage du S ague- 
I nay. css jours-ci. Le.s ouvriers font 

les dernières réparations et les der­
niers préparatifs, pour que le crcu- ! 
sage commence le nlus tnt. possible.!
________________ _ ‘ i

not de nage, partie de balle au pa­
nier, etc.

Cette .tourner promet d’étre fort 
intéressante. Donc qu’on s’y rende 
en foule afin de venir en aide a 
nas nécessiteux, et faire oeuvre me-

même état. Les forces cependant 
n’augmentent pas.

M. LIONEL GAGNON

A LOUER

M. l’abbé Fortin relève d’une era- ritoirc.
ve maladie qui l’a retenu plusieurs ' 
semaines a l’Hôtel-Dieu St-Vallier.

M. L’ABBE L. DUFOUR
M. l'abbé Léon id as Dufour, du 

Séminaire, est retenu depuis quel­
ques Jours à l’Hôtcî-Dlcu par une 
mauvaise grippe.

A LA CATHEDRALE
On est prié de prendre note que 

lire ure ri'adoration de ce soir est 
uniquement réservée aux jeunes 
sens.

CONFERENCE
ST-VINCENT CE PAUL

LA FRATERNITE 
DES VOYAGEURS 

DE COMMERCE
Les membres de la Fraternité des 

Voyageurs do Commerce devront no­
ter que le banquet qui devait avoir 
lieu, demain, le Î6. a été remis à 
une date postérieure.

Les membres seront avisés de la 
nouvelle date plus tard.

M. Lionel Gagnon, marchand, de 
Grande-Baie, qui était malade à 
1 Hôtel-Dieu St-Vaîher depuis plus 
de six semaines, est retourne chez 
lui hier, en bonne voie 

I ton. de guéri- (

A louer, 304 Rue Racine, au 
centre, un local pouvant être utilise 
comme bureau, magasin, etc. S'a­
dresser nu Dr L.-E. Gagne, 1 I I 
rue Cartier. Chicoutimi, P. Q. 
Telephone 391.

729, J.N.O.

SERVICE ANNIVERSAIRE

La conférence Saint-François- | 
Xavier de la Société St-Vinccnt de 
Paul, tiendra sa réunion régulière 
cc soir, à 8 h. 15. à la sacristie.

Le service anniversaire de M. Jo­
seph Tremblay (Tom) aura lieu, 
jeudi prochain, à 7 hrs. en l'église 
ou Sacré-Coctir du Bassin.

759-16-4-32.

A LOUER
Logement de 6 appartements, 

chauffé à l'eau chaude. S'adresser 
à Henri Jalbcrt, 3 I I rue Racine, 
Chicoutimi. Téléphone 342.

739, J.N.O.

ON DEMANDE
à acheter des bouteilles vides 

pour Eau de Javelle.

Saguenay Chemicals
97. rue Racine - Chicoutimi

AVIS
ASSEMBLEE ANNUELLE

ASSOCIATION DE TIR D’ISLE 
MALIGNE. No. 820.

A VIS St Pftr !*•* présentes ' donné que Vatêcm 
I AssotiAtion d* T ir d’Ulr Maligne, éur« lieu

,r»«2.2 °Vri1, ,932’ dana Ic »ur le Plateau de U
ville rj i»lr Maligne.

Tou* ’es Membre» sont requis rl’êt

blér Annuelle de 
à 8.30 hr. P.M..

requis u rire prr*ent».
w. McKenzie haines,

S cc.-Tré*.

NOTICE
No 820

ANNUAL MEETING
ISLE MALIGNE CIVILIAN RIFLE 

ASSOCIATION.
Nohrr ■'» Hereby given lhet lhe annuel mretinK of (hr Mr Melienc 
C,v,li*n KifJe A,.oci«tion. will br convrnrd „t 8.30 P.M.. Friday, 
April 22nd in the club room at the Plateau Offi.
I own of Isle Malii

ice m t hi

All Metnbers 
success.

Rne.
are urged to attend and make this meeting

I
w. McKenzie haines.

Sec.-Treasurer.

CHAUSSURES
dc

PRINTEMPS
VOYEZ NOS VITRINES! 
VOYEZ NOS BAS PRIX!

le a un prix trèsDes chaussures pour toute la familh 
raisonnable, et souvent au-dessous des prix pratiqués partout.

Consultez toujours le magasin Ths Abel pour vos sou­
liers, de n importe quel genre. |

Un beau choix nouveau dc beaux souliers dc printemps 
attend I approbation des dames et demoiselles.

Les Messieurs également trouveront chez Ths Abc! les 
moilleurcs marques dc souliers.

Pour faille 
complet.

ttc;, garçons, nous «Hons un assortiment

Pour avoir 
ABEL cnrg.

satisfaction, chaussez-vous chez IMS

DES VALEURS pour moins d’argent
- - DES CHAUSSURES DE QUALITE. -

Un Assortiment de Choix Tout cela *e trouve au magasin spécialise
THS ABEL.

Pour l'Ouvrage
Les hommes trouveront chez 
1 hs Abel cnrg., le plus 
grand choix dc chaussures, 
rubber, bottes, etc. . .

Voulez-vou» 
THS ABEL, 
minimum de

des réparation» bien
vo» chaussure» seront 
prix.

reparce»
confiez-les au magasin 
remises à neuf pour le

Pour accommoder nos client»

m-
nou» avons un atelier de reparation 

• u No 171 me Racine, au de,,ou, du Tabaconi.le Gaudreault et Trei 
blay, voisin du 5, 10, 15 et».

Spécialité* des réparation de chaussures de dame».

Pour la Pluie
Notre stock de caoutchouc 
est au complet ; claques |>our 
dames, demoiselles rt en­
fants.

l’oyez nos bas prix

ENRG.
179, Rue Racin’, ALPH. DESHARNAIS, Pro, riétaire

CHICOUTIMI Tel.: 337

Encourageons
Nos Industries

SERVICE PROMPT

L’Imprimerie et plus particulièrement la publication des jour­
naux représentent une des plus importantes industries du Canada 
tant par les Capitaux Engagés que par les salaires payés.

Vous avez une de ces industries opérant “Chez Vous”.

QUALITE SUPERIEURE

La meilleure recommandation pour solliciter de nouvelles 
industries est l’encouragement donné aux industries existantes.

Prêchez par l’exemple. En donnant la préférence à l’Impri­
merie du “Progrès” pour vos Travaux d'impressions vous aidez à 
développer cette industrie.

PRIX AVANTAGEUX


